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SUMMARY 
Results of a mycological exploration of SE Spain made in April 1978. 
27 localities of Murcia, Albacete and Alicante, from the coast to the in-
ner mountains, were prospected. The climates concemed range from 
type III(IV) to type IV(VI) of Lieth and Walter. Climatic conditions du-
ring the weeks inmediately preceding the excursions were, in most of 
the localities, dryer than the mean ones, except in the mountains near 
Riópar {Sierra del Calar del Mundo), where the meadowy woods of Pi-
nus nigra ssp sahmannii showed a typical flora of vernal Agaricales, do-
minated by number of Melanoleuca and Inocyhe, in a way to some de-
gree analogous to the Cedrus forests of the Rif and Médium Atlas, in 
Moroccó. But in some other points, only a fairly rich lignicolous flora 
could be detected. In all, 132 species of Basidiomycétes are been recog-
nized. Description and figures of some of them are included, vyith spe-
cial attention given to genus Inocybe. Some of the most interesting spe-
cies are those mentioned in the Spanish summary. Trechispora caldcóla 
(Bdot. et Galz.) Malen^on, is a new combination. 
(1) 29, rué Barbey d'Aurevilly-50700 Valognes (France). 
(2) Departamento de Botánica. Facultad de Ciencias. Universidad de Murcia 
(España). 
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RESUMEN 
Resultados de una nueva campaña micológica, dentro del programa 
de Cooperación Técnica entre España y Francia, organizada esta vez por 
el Depai'tamento de Botánica de la Universidad de Murcia. 
Realizada entre los días 14 y 28 de abril de 1978, exploró los alrede-
dores de Murcia, Sierra Espuña y Sierras de El Carche, en la provincia 
de Murcia; Sierra de Áitana y Font Roja, en Alicante, y. sobre todo, los 
alrededores de Riópar, en el sistema de Sierras de Segura, en el ángu-
lo SO de Albacete. Algunas de estas últimas localidades, y singularmen-
te la Sierra del Calar del Mundo, habían recibido precipitaciones supe-
riores a las normales en esta época del año. lo que permitió estudiar 
en los bosques de Pinus nigra ssp salzmannii de la parte alta, un exce-
lente ejemplo de floración fúngica primaveral, dominada por numerosas 
especies de Melanoleuca y de Inocybe, que evocaba las que aparecen en 
análogas condiciones en los bosques de cedros d d Rif y del Atlas Medio, 
en Marruecos. 
En el resto del país estudiado las precipitaciones habían sido en ge-
neral inferiores a la media, por lo que los datos referentes a la flora de 
Agaricales son muy fragmentarios En cambio, fue posible estudiar una 
buena representación de la flora lignícola de Afiloforales. En conjunto, 
se da cuenta de 132 especies de Basidiomicetes. Se incluye descripción y 
figuras de algunas de las más interesantes o poco conocidas. Entre ellas 
podemos citar: 
Gymnosporangium gracile *. Cristinia helvética *, Peniophora me-
ridioncdis, Hypochnicium vellereum *, Tuhulicrinis cálothrix, As-
terqstroma ochroleucum, Scytinostroma ochroleucum, Tomentella 
jaapii *, T. neobourdotii *, Tomentellastrum umbrinum, Ceriporia 
bresadolae, Perenniporia rosmarini, Clitocybe vermicularis, Colly-
bia stephanocystis, Cortirwrius romagnesii *, Inocybe grammopo-
dia *, I. acula *,I. abietis *, I. roseipes *, I. lanuginella *, Melano-
leuca arcuata, M. cognata, M.. excissa (* indica especie iconogra-
fiada en el trabajo). Trechispora caldcóla (Bdot. et Galz.) Malen-
gon, nueva combinación basada en Caldesiella ferruginosa var. cal-
dcóla. -
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INTRODUCTION 
Pour compléter les informations recueillies á l'automne de 1977, lors 
d'un précédent voyage, le Département de Botanique de l'Université de 
Murcie a organisé en 1978 une prospection mycologique printaniére du 
SE de l'Espagne. A celle-ci s'est ajoutée, sous l'autorité bienveillante de 
Mr. TAPIERO de l'Ambassade de France á Madrid, l'octroi d'une mission 
entrant dans le cadre du Programme general de Relations scientifiques 
entre l'Espagne et la France accordée au beneficie de M. MALENQON a fin 
de lui permettre de se rendre á Murcie et d'apporter son concours á ses 
collégues locaux. Corollairement, le Vice-Rectorat de Recherche et le Dé-
partement de Botanique de l'Université de Murcie ont pris en charge les 
frais de séjour et d'excursions. 
Du point de vue mycologique, le printemps de 1978 offrait des con-
ditions plus favorables que celles de l'automne de 1977, lequel avait été 
particuliéremente sec (cfr. MALEN^GN & LLIMONA, 1980). Des pluies sur-
venues en novembre avaient, en effet, provoqué une intéressante poussée 
de champignons qui s'était poursuivie jusqu'en décembre et, durant les 
mois qui précédérent immédiatement l'exploration, des précipitations 
avaient été également enregistrées, surtout dans l'intérieur. 
Entre le 14 et le 28 avril, limites de la prospection, se sont done in-
tercalées 10 journées de travail sur le terrain, réparties sur 27 localités 
des régions, de Murcie, Albacete et Alacant, dans des stations choi-
sies parmi celles dont les conditions genérales paraissalent á ce moment 
les plus favorables. La Table I permet de juger de ees conditions lors de 
notre passage. 
Aux deux signataires du travail se sont joints durant ees déplace-
meñts MMrs,. M. HONRUBIA et J, M. EGEA, chargés; de l'organisation ma-
tériélle des travaux sur le terrain. Mr. A. HERNÁNDEZ et-Mlle. T. ESTAÑ, 
du méme Département de Botanique, ont également participé á une par-
tie des excursions, ainsi que Mmes. M. E. MARSAL et I. SANCHEZ. En fin, 
depuis le debut du voyage jusqu'au 20 avril, Mr. E. GRACIA du Départe-
ment de Botanique de la- Faculté de Biologie de. l'Université de Barcelo-
ne, accompagné d'un petit nombre.de ses.eleves, s'est joint au groupe de 
Murcie. 
C'est M. HONRUBIA qui a surtout aidé á préparer et ordonner le ma-
tériél niycologique et noüs teiions á l'en remercier spécialement. Gráce 
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a cette organisation, une bonne partie des especes chamues et putresci-
bles (Agaricacées) a pu étre étudiée sur place á l'état de fraicheur et sou-
vent méme photographié en diapositives-couleurs. Au total plus de 600 
échantillons de toute nature furent ainsi récoltés. Parmi eux, les Myxo-
mycétes ont déjá été étudiés a l'heure actuelle, par GRACIA et LLIMONA 
(1980) pour ceux de la province de Murcie, et par GRACIA, HONRUBIA et 
LLIMONA (1981) pour ceux de la province d'Albacete. Les Ascomy-
cétes et Deutéromycetes seront étudiés ultérieurement. Dans le présent 
travail sont exposés les résultats du dépouillement des récoltés de Basi-
diomycétes. 
LE CLIMAT DES REGIONS ETUDIEES 
Le climat des régions prospectées varié sensiblement quand on se dé-
place du littoral vers les montagnes de l'intérieur. La Table I rassemble 
á cet effet les données permettant de préciser le climat moyen et les con-
ditions ayant precede les récoltés dans 23 localités, choisies au plus prés 
des stations étudiées (voir la carte de la Fig. 1). On y remarque que les 
piules moyennes s'élévent de 262 mm (Lorca) et 275 vers la cote (prés 
de Cartagena), jusqu'á 680 mm a Riópar, dans la Serranía de Alcaraz (Al-
bacete) et, comme il y a peu de postes météorologiques en montagne, on 
peut envisager que la pluviosité est encoré plus élévée en altitude. 
Pour les températures, ce sont surtout les moyennes d'avril (époque 
des récoltés), et les moyennes des températures minimales absolues du 
méme mois, qui apparaissent les plus instructives. En effet, on observe 
que les moyennes d'Avril oscillent entre 16,6 (Murcia) et 11,1 (Riópar), 
et les minimales absolues entre 6,8 (El Algar) et 2,7 (Muía). Les tempé-
ratures ne sont done jamáis tres basses en avrrl, de sorte que l'activité 
de la végétation fongique apparait surtout liée á la fréquence et á l'im-
portance des précipitations. 
Dans le SE de l'Espagne, le régime des piules est typiquement médi-
terranéen, montrant une forte sécheresse estivale, encadrée entre deux 
máxima. Tune au printemps, l'autre á l'automne (septembre-novembre). 
Celui de printemps étant souvent le plus important dans les secteurs de 
Murcie et de Cartagena. 
D'aprés la typologie de Walter et Lieth, le climat des zones prospec-
tées irait du III(IV) dans les basses régions, au IV(VI) dans l'intérieur, 
oü le relief beneficie de plus d'humidité, quoique toujours soumis á la 
sécheresse estivale. 
A ce-ci vient s'ajouter un facteur supplémentaire de haute importan-
ce, et souvent méme déterminant á l'égard de l'activité fongique, qui est 
T A B L E A U I 
Régime des pluies pendant les mois de Mars et Avril de 1978 dans quelques localités 
choisies. a) Observatoires (la lettre majuscule permet de les repérer sur la carte). 
b) Température moyenne, en "C. c) Température moyenne du mois d'avril. d) Mo-
yenne des temperaturas minimales absolues du mois d'avril. e) Moyenne annuelle 
des pluies. f) Total des pluies du mois de mars de 1978. g) Moyenne des. pluies de, 
mars («pluviosité attendue»). h) Total des pluies du mois d'avril de 1978. i) Moyen-
ne des pluies d'avril («pluviosité attendue»). En hacharé, jour de l'exploration de 
localités prochaines aux observatoires. Du 14 au 28, période d'exploration (ñéches). 
Cette table permet d'estimer la qualité des conditions d'humidité (meilleures ou 
pires que la moyenne) des localités, lors de la visite des coUecteurs. Lúes vertica-
lement, les données pluviométriques laissent voir l'irrégularité géographique des 
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celui de l'irregularité interanuelle des précipitations, particuliérement 
accusée dans le SE de l'Espagne. 
Ainsi, dans la station R (San Miguel de Salinas), la succession des 
précipitations des 20 années précédant 1979 est, avec une moyenne de 
33] mm, de: 333; 482; 289; 130; 234; 204; 238; 378; 159; 424; 364; 346; 
191; 586, 632; 518; 249; 291; 372; 206 mm. La station D (Embalse del 
Cenajo), avec une moyenne de 319 mm, entre 1968 et 1978, montre une 
succession de: 437: 740; 222; 648; 586; 280; 428; 465; 581; 465; 161 mm. 
Plus surprenante encoré est la variation des pluies d'avril au cours de 
la méme période (moyenne d'avril: 54 mm): 45; 152; 22; 95; 30; 5; 113; 
93; 112; 12; 18 mm. 
MONTERO et GONZÁLEZ REBOLLAR (1974) expriment la variation plu-
viométrique par un index qu'atteint 42,5 a Murcie et Totana, 37,5 a Cie-
za et Calasparra, 35 a Yecla, 32,5 a Elche de la Sierra, Molinicos et Rió-
par. Par comparaison et dans un climat atlantique, l'index n'est que de 
17,5 á Santander. 
Un autre facteur fortement variable est la mobilité interanuelle des 
máximums d'automne et de printemps, qui peuvent, selon les années, se 
retarder ou s'avancer de plusieurs semaines. II est done extrément risqué 
de choisir plusieurs mois á l'avance les dates d'une exploration mycolo-
gique. Seúl un mycologue résidant sur place plusieurs années consécuti-
ves (une dizaine ou d'avantage) est a méme de connaitre un ensemble 
suffissant de saisons permettant d'établir un relevé satisfaisant de la po-
tentialité de la mycoflore d'une localité déterminée. 
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CONDITIONS CLIMATIQUES DES LIEUX STUDIES, LORS DES 
EXPLORATIONS 
Les données rassemblées dans le Tableau I, concernant les précipita-
tions de mars et avril 1978 permettent d'apprécier le degré vraisembla-
ble d'humidité de chaqué localité au moment ou elle a été visitée et de 
comparer les plüies effectivement regues á celles espérées, c'est á diré 
les moyennes du méme mois. La lecture de ees données dans. le sens ho-
rizontal laisse voir toute la diversité des conditions, favorables ou'non 
selon les régions. 
Si aux alentours de Riópar (station A) les précipitations ont été ex-
cellentes (253 mm en avril, contre 74 de moyenne), qu'á seulement 20 Km 
de la Molinicos (station B) recevait les piules «attendues», vers Elche de 
la Sierra et Cieza (stations C, D, D) celles-ci ont été bien inférieures aux 
moyennes, pendant que la región de Caravaca-Moratalla (station F) su-
bissait une sécheresse anormale stérilisante. 
Prés de Murcie, les conditions se montraient tres mediocres dans la 
iSierra de Espuña (stations G, H), mais d'une humidité supérieure á la 
moyenne dans la partie céntrale de la vallée du Segura (stations M, N, Ñ) 
et sous la Sierra de Carrascoy (station LL), pour revenir á la sécheresse 
dans le Bas Segura (station R) et la Plaine de Cartagena (stations O, P, Q). 
La región de TAltiplano, avec la Sierra de El Carche (stations S, T) 
jusqu'aux montagnes d'Alcoi (station U), Altana et Font Roja, n'avaient 
beneficié que d'une p'luviométrie inférieure á la moyenne. 
Ajoutons a cela qu'au printemps, les températures augmentent pro-
gressivement et que I'évaporation est souvent élevée, tant á cause de 
l'insolation que de l'action du vent. L'effet utile pour la mycologie des 
averses isolées reste done souvent insuffisant pour provoquer la forma-
tion des carpophores des Agarics, pour laquelle une période de piules de 
plusieurs jours est indispensable. Et ce sont précisément ees conditions 
optimales qui sont rarement réalisées. 
En resume, les conditions climatiques ne furent nuUe part tres favo-
rables aux travaux myco'logiques, sauf aux environs de Riópar et de Mur-
cie, et il est á penser que la liste des espéces se verrait augmentée de 
fagon sensible lors d'un printemps plus favorable. 
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La lectura par colorines de la Table I laisse également voir, de fa^on 
frappante, le caractére «désertique» des précipitations dans la región 
prospectée. En effet, les précipitations enregistrées le méme jour dans 
chaqué localité montrent une distribution géographique tres irréguliére. 
Ainsi, le 11 avril, jour pluvieux important pour le succés de nos pros-
pections, si Murcie a regu 55 1 d'eau par m*, Santomera, a 13 Km au NE, 
a été limité á 15, Beniaján, 5 Km á l'Est, en a 24, tandis que Caravaca, 
64 Km a l'Ouest mais prés d'une región de montagnes n'en recevait que 9. 
Huerta Espuña, habituellement assez arrosée, ne bénéficiait que de 17 1. 
Finalement, malgré le cóté obligatoirement conjunctural de sa pré-
paration et la réalité des faits, rexploration entreprise n'a été pas trop 
défavorisée. Les environs inmédiats de Riópar, notemment et surtout la 
Cañada de los Mojones (Sierra del Calar del Mundo) ont méme permis 
d'excellentes récoltes d'Agarics (Inocybe, Melanoleuca) dans les prairies 
d'altitude. Plus bas, dans le cul-de-sac des Chorros del Río Mundo, en-
caissé dans la roche et ouvert au Nord, le facteur limitant semblait étre 
la température, encoré trop basse. 
Pour le reste du territoire parcouru et en dehors des espéces char-
nues, il a été surtout récolté des champignons lignicoles de toute nátu-
re, qui représentent le gres de l'ensemble des espéces trouvées. Parmi 
elles, les basidiomycétes font objet du présent travail. 
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POINTS NUMEROTES SUR LA CARTE, CORRESPONDANT A UNE 
OU PLÜSIEURS LOCALITES ETUDIEES 
1-a) Riópar (Albacete) prés du Río de la Vega, á cóté de la route de Siles, en vue 
de Fábricas de Riópar. Prés du Cortijo del Portillo. 1.150 msm. 
b) Riópar (Albacete). Arbres du village de Fábricas. 1.100 msm. 
2-a) La Casa de la Noguera (Alb.). I.IOO msm. 
b) Campamento de San Juan de Riópar (Alb.). 1.100 msm. 
3-a) Chorros del Río Mundo (Alb.). Prés et bois au bas des cascadas. 1.100 msm. 
b) A cóté de la route menant aux Chorros, prés du ruisseau qui descend vers le 
Cortijo de los Chorros (Alb.). 1.15C msm. 
4 Cañada de Los Mojones ('Alb.), á la Sierra del Calar del Mvmdo. 1.300 msm. 
5 Mesones (Alb.). Bois du fond de la vallée, non loin de la route. 1.000 msm. 
6 Prés du Cortijo de las Ramblas (Alb.) quelques km avant la déviation de Mo-
linicos. 900 msm. 
7 Ubac avant Arenalejo (Alb.), á cóté de la route vers Riópar. 700 msm. 
8 Elche de la Sierra (Alb.). 700 msm. 
9 Au sud de l'Embalse del Cenajo (Murcia). 500 msm. 
10 Vers Calasparra (Murcia). Bois sec de P. halepensis. 600 msm. 
11 Isso (Alb.), oliveraie á l'W du village. .450 msm. 
12 Hellín (Alb.), 2,5 km au sud de la ville. 450 msm. 
13 Sierra de El Carche (Mu.), versant W de la montagne, vers 1.000 msm. 
14a) Font Roja (Alacant) á l'W d'Alcoi. Alentours du sanctuaire. 1.000 msm. 
b) Route de la Font Roja (Al.), vers la moitié de la deséente. 950 msm. 
15 Vers la Font del Pi (Al.). 200 m avant le col deis Tudons, dans l'ubac de la serra 
d'Aitana. 900 msm. 
16-a) Ubac de Altana (Al.), le long du chemin qui part des installations militaires 
du col. 1.200 msm. 
b) Coll deis Tudons (AL). Prés de la déviation qui conduit au sommet d'Aitana. 
1.100 msm. 
17 Barranc de Tagarina (Al.). Prés de Sella, au fond de la vallée. 700 msm. 
18 San Pedro del Pinatar (Mu.). Pinédes des dunes littorales. 10 msm. 
19 Entre Balsicas et Venta de la Virgen (Mu.). Ferme inhabitée, avec Opuntia. 
120 msm. 
20 Cartagena. Pinéde de Tentegorra (Mu.). 100 msm. 
21 Barranco del Sordo, sous El Cerrillar, vallée derriére La Fuensanta (Sierra de 
Carrascoy) (Mu.). 300 msm. 
22 Sierra de Carrascoy, petite vallée entre le Club Hípico et la créte, á l'E de To-
rre de Güil (Mu.). 500 msm. 
23 Valle de Leiva, partie E de Sierra Espuña (Mu.). 95(̂ 1.100 msm. 
24 La Perdiz, partie céntrale de Sierra Espuña, entre cette maison et le fond de 
la vallée (Mu.). 800 msm. 
25 Valle del Río Espuña (Sierra Espuña), á l'amont du pont (Mu.). 900 msm. 
26 Coto de Cehegín, aux contreforts NE de la Sierra de la Lavia, entre Bullas et 
Cehegín (Mu.). 850 msm. 
27 Fuente del Pino (Mu.). Champs et ormaie á l'E du village. 400 msm. 
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FIGURE 1. Carie de la región étudiée. Les chiffres correspondent aux localités pros-
pectées (points). Les lettres indiquent la position des observatoires météorologi-
ques (triangles) qui ont foiirni les données climatologiques. 
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LES LOCALITES PROSPECTEES: LEURS CARACTERISTIQUES 
ECOLOGIQUES ET LEUR FLORE 
Nous passons á caráctériser, par ordre chronologique, les localités 
visitées. Les chiffres figurant aprés le nom de chacune d'elles correspon-
dent a celles de la carte de la Figure 1 et permettent de les repérer sur 
la carte. La date est celle du jour de l'exploration. 
14/IV et 28/IV. SIERRA ESPUÑA. Localités 23, 24 et 25. 
Ce massif calcaire, le plus connu et visité de Mxircie, fut exploré a 
deux reprises. 
a) Une premiére fois, il fút abordé par la route principale, dévia-
tion de celle partant d'Alhama. 
La basse montagne, couverte de bois clairs de Pinus halepensis, dans 
un sousbois correspondant a des étapes plus cu moins dégradées du 
ChamaeropoRhamnetum lycioidis en bas, et du Rhamno-Cocciferetutn, 
plus haut, était encoré pauvre en champignons. 
Vers 900 m, la route, moins declive, penetre dans l'étage du Querce-
tum rotundifoliae potentiel, couvert ici par des formations plus denses 
de Pinus halepensis avec sous-bois riche en Juniperus oxycedrus et yeu-
ses a feuille ronde occasionelles. Les petits ravins portent souvent des 
ormaies a faible vitalité. 
Aprés la Maison Forestiére, la haute vallée du ruisseau Espuña est 
explorée en raison d'un peuplement relictuel d'yeuses (Quercus ilex ss. 1.) 
assez proche de la chénaie de Provence (Vibumo-Quercetum illicis) qui 
s'y trouve. L'eau du ruisseau y circule, canalisée, mais avec quelques 
points de suintement, plus humides que l'énsemble. 
L'excursion s'achéve par la vallée de Leiva, entre 950 et 1100 m, 
d'abord couverte d'un bois assez dense de pins d'Alep melé de Quercus 
rotundifolia et de queílques peupliers blancs au bord du.ravin, faisant 
place plus haut, du cóté du Réfuge, á une végétation de Pinus pinaster 
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avec Acer monspessulanus et Juníperas phoenicea. Les récoltes y ont été 
assez pauvres. 
b) Lors d'un second passage, le 28 avril, les conditions météorolo-
giques étaient sensiblement plus favorables dans le vallon boisé de pin 
d'Alep et Cupressus au lieu dit «La Perdiz» (alt. 800 m) et sous les Pinus 
pinaster, dans le vallée de Leiva. 
Allúe Andrade place la Sierra Espuña dans Taire du type climati-
que IV(III) de Lieth et Walter. Mais nous pensons que ees conditions 
sont celles au pied de la montagne. Le niveau étudié lors de notre 
visite correspondait plutót au type IV5 ou méme IV7, avec une pluviosi-
té annuelle proche de 500 mm, compatible avec les bois de Quercus ro-
tundijolia. 
Etage bioclimatique: Mésoméditerranéen sec. 
Voici l'ensemble des basidiomycétes rencontrés. Les chiffres entre 
parenthéses indiquent le jour de la récolte. 
Gymnosporangium clavariaeforme (28), sur Juniperus oxycedrus. 
Exidia pithya (14), sur P. halepensis. 
Exidiopsis grísea (14), sur J. oxycedrus. 
Dacrymyces punctiformis (14 et 28), sur bois nu de P. halepensis. 
Coníophora betulae (28), sur Pínus pinaster. 
Serpula hímanthíoídes (14), sur P. halepensis. 
Amphinema byssoides (14 et 28). 
Auriculariopsis ampia (14), sur branches mortes de Populus alba. 
Byssomerulius corium (14 et 28). 
Fibricium rude (28), sur branches décortiquées de P. pinaster. 
Hyhoderma praetermissum (14), sur branchettes gisantes de / . oxycedrus. 
Hyphodontia crustosa (28), sur P. pinaster. 
Lachnella albo-violescens (14), sur écorce morte (¿Ulmus?). 
Metulodontia junquillea (28), sur un fragment de bois. 
Metulodontia queletii (28), sur Cupressus sp. 
Peniophora incarnata (28), sur Quercus rotundifolia. 
Peniophora lycii (14), sur Ulmus minor. 
Phanerochaete tuberculata (28), sur branches mortes gisantes de Rosma-
rinus officinalis. 
Phlebia subserialis (28), sur P. halepensis. 
Sterellum pini (28), sur P. pinaster. 
Trechispora sp. (28), sur bois indéterminé tres décomposé. 
Asterostroma ochroleucum (14 et 28), sur troncs vivants de Rosmarinas 
officinalis et sur branchettes de P. halepensis. 
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Scytinostrorna portentosum (28), sur P. halepensis. 
Henningsomyces candidus (14 et 28), sur P. halepensis. 
Schizophyllum commune (14). 
Hematostereum sanguinolentum (14 et 28), sur P. halepensis. 
Stereum hirsutum (14). 
Stereum sulphuratum (28), sur Qu. rotundifolia. 
Steccherinum ochraceum. (28), sur éclats de bois et brindilles (de ¿Quer-
cus?). 
Tomentella jaapii (14), sur écorce morte (¿de P. halepensis?). 
Tomentellastrum umbrinum (14), sur le mortier entourant une brique 
gisant en terre. 
Tomentellina borhbycina (14 et 28), sur bois, branches et débris divers 
de P. halepensis, tiges mortes de Rosmarinus officinalis, et sur une 
vielle brique gisante. . 
Ceriporia bresadolae (14 et 28). 
Fibuloporia donkii (14), sur Pinus sp. 
Gloeophyllum. trabeum (14), sur P. halepensis. 
Hirschioporus fusco-violaceus (14), sur P. halepensis. 
Spongiporus leucomallellus (28), sur P. halepensis et P. pinaster. 
Tyromyces caesius (18), sur P. halepensis. 
Tyromyces lácteas (28), sur P. halepensis et tronc de Cupressus semper-
virens. 
PheUinus ferruginosas (14), sur P. halepensis. 
Phellinus pini (14), sur P. halepensis. 
Rhizopogon rubescens (14), sous P. halepensis. 
Clitocybe vermicutaris (14), sous P. halepensis. 
Paxillus panuoides (14 et 28), sous P. halepensis. 
Lycoperdon perlatam (14). 
Geastram triplex (28). 
Crucibulum laeve (14), sur bois décomposé de P. halepensis. 
LA PERDIZ 
Gymnosporangium gracile (28), sur Juniperus oxycedrus. 
Puccinia malvacearum (28), sur Malva sp. 
Dacrymyces stillatus (28), sur P. halepensis. 
Antrodia ramentacea (28), sur Cupressus sp. 
Gloeophyllum abietinum (28), sur C. sempervirens, abondant. 
Phellinus ferruginosus (28), sur Qu. rotundifolia. 
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VALLE DE LEIVA 
Gymnosporangium confusun (28), sur J. phoenicea. 
Gymnosporangium gracile (28), sur J. oxycedrus. 
Gloeocystidiellum luridum (28), sur P. pinaster. 
(D'autres recoltas de la méme vallée sont notées dans la liste genérale 
de Sierra Espuña.) 
15/IV. SIERRA DE LA FUENSANTA. Localité 21 
La vallée qui s'ouvre juste a cóté du sanctuaire de la Virgen de la 
Fuensanta prenant le nom de Barranco del Sordo, penetre dans l'ubac 
de El Cerrillar. Cette montagne appartient á la longue chaine de la Sie-
rra de Carrascoy. 
La roche est surtout calcaire, mais a la base du ravin se trouve une 
tache de gres rouge donnant a cet endroit un sol plus acide. 
L'endroit, relativement humide, est peuplé d'une formation assez 
dense de Pinus halepensis, dont les branches coupées restent longtemps 
sur le sol sans se décomposer, avec, en sous-bois, une végétation buis-
sonnante correspondant a des lambeaux de Chamaeropo-Rhamnetum 
passant au Querco-Lentiscetum. 
La localité correspond au type climatique IV(III), avec un microcli-
mat a évapotranspiration réduite due á son encaissement dans l'ubac. 
Etage bioclimatique: Thermomediterranéen semiaride. 
Lors de notre visite, les piules étant trop recentes, il n'a été récolté 
presque exclusivement que des aphyllophorales, malgré l'intérét du point, 
étudié en d'autres occassions par Honrubia et l'un de nous. 
Voici les basidiomycétes recensés: 
Dacrymyces stillatus, sur Pinus halepensis. 
Amphinema byssoides. 
Metulodontia junquillea, sur P. halepensis. 
Peniophora incarnata, sur branchettes (¿Quercus?). 
Peniophora lycii, sur P. halepensis. 
Peniophora meridionalis, sur branchettes. 
Schizophyllum commune. 
Tontentella sp. A la face inférieure de branchettes gisantes de P. hale-
pensis. 
Tomentellina bombycina, sur P. halepensis. 
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Ceriporia bresadolae, abondant, sur P. halepensis. 
Gloeophyllum abietinum, sur P. halepensis. 
Gloeophyllum trabeum, sur P. halepensis. 
Spongiporus leucomallellus, sur P. halepensis. 
Paxillus panuoides, sur P. halepensis. 
17'/IV. PLAINE DE CARTAGENA 
Arrét 1. Tentegorra. Localité 20 
Pinéde de pin d'Alep, pauvre en sous-bois, s'étendant par la base N 
des collines calcaires qui dominent Cartagena par l'ouest. Climat type 
III(IV), á hivers doux. Stage bioclimatique thermoméditerranéen sub-
aride. 
Malgré les pluies tombées la semaine precedente dans la región, le 
sol est sec et nous ne trouvons que deux lignicoles (Corticiaceae): 
Peniophora lycii. 
Peniophora meridionalis. 
Arrét 2. San Pedro del Pinatar. Localité 18 . : 
Exploration des dunes fixées par un bois de vieux pins d'Alep, á Test 
des marais salants. Méme typification climatique que la localité anté-
rieure. 
Les conditions étaient aussi défavórables pour les basidiomycétes. 
Nous y récoltons: 
Peniophora meridionalis, sur branchettes. 
Phylacteria terrestris yar. digitata, dans le sable des dunes, sur racines 
enfouies. 
Clitopilus hobsonii, sur écorce de Pinus halepensis. 
Arrét 3. Entre Balsicas et Venta de la Virgen. Localité 19. 
Plantation de vieux Opuntia, riches en myxomycétes (cf. GRACIA et 
LLIMONA, 1980). Pas de basidiomycétes. 
18/IV. DE MURCIA A RióPAR ' 
L'exploratión commence peu ávánt Hellín et, le long de la route vers 
Riópár, suivant un gradient d'humidité croissante, passant par les cli-
mats III(IV), ÍV7, IV5, IVe ét IV(VI), ce demier nettement atlantique. 
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Arrét 1. Hellín. Localité 12. 
Bosquet á'Ulmus minor, 2,5 Km avant la ville, avec Myxomycétes, 
quelques Ascomycétes et un seul Basidiomycéte récoltés. 
Agrocyhe aegerita, sur tronc d'orme. 
Climat type III(IV), étage a la limite du mésoméditerranéen sec (ho-
rizon inférieur). 
Arrét 2. Isso. Localité 11. 
L'examen d'un champ d'oliviers, á la sortie du village, ne fournit 
aucun basidiomycéte. 
Arrét 3. Elche de la Sierra. Lxjcalité 8. 
A la sortie W du village, dans une pinéde claire. Climat type III(IV) 
(juste a la limite du IV(III) et IV,). Etage bioclimatique mésomédite-
rranéen semiaride (horizon inférieur). 
On y observe: 
Gymnosporangium clavariaeforme, sur Juniperus oxycedrus. 
Metulodontia junquillea, sur Rosmarinus officinalis. 
Metulodontia queletii, sur Pinus halepensis. 
Ceriporia hresadotae. 
Phellinus ferruginosus, sur P. halepensis. 
Arrét 4. Entre Elche de la Sierra y Riópar. Localité 7. 
Pinéde de pin d'Alep, exposée au N, sur pente tres declive, avant Are-
nalejo. Climat type IV7. 
Athélia epiphylla, sur branchette morte. 
Hyphoderma cremeo-aibum, sur branches ihortes de Pinus halepensis. 
Arrét 5. Molinicos. Localité 6. 
Bois clair de Pinus halepensis avec quelques Quercus rotundifolia et 
buissons domines par Cistus clusii, sur sol calcaire, formant un vallon 
peu prononcé. La localité est placee prés du Cortijo de las Ramblas, 
avant la déviation qui conduit au village de Molinicos. Climat type FVs. 
Etage mésoméditerranéen sec, horizon thermique supérieur. 
Champignons de la Péninsule Ibérique: VII - Flore vertíale du SE. \Q 
Les conditions commencent ici á étre meilleures pour les champig-
nons, malgré le froid dü á l'altitude. Les piules de mars on été norma-
les, et calles d'avril presque normales. Mais les agaricales font encoré 
défaut. 
Voici les basidiomycétes récoltés: 
Hyphoderma roseocremeum, sur branche morte. 
Lachnella cdbo-violascens, sur branchette. 
Steccherinum ochraceum, sur éclats de bois et branchettes. 
Tomentella crinalis, sur écorce de Pinus halepensis. 
Ceriporia hresadolae. 
Gloeophyllum sepiarium, sur P. halepensis. 
Perenniporia medulla-panis, sur P. halepensis. 
Spongiporus leucomallellus, sur Cupressus sempervirens. 
Phellinus ferruginosus, sur Quercus rotundifolia et Rosmarinus offici-
naUs. 
Arrét 6. Mesones. Localité 5. 
La route descend vers la vallée encaissée du Mundo et s'engage dans 
un ubac humide, boisé de Pinus pinaster serrés accompagnés de Cy-
tisus reverchonii sur sol herbeux. Le climat du lieu correspond au 
type IVe, avec précipitations supérieures a 500 mm. Etage bioclimatique 
mésoméditerranéen subhumide, horizon thermique supérieur. 
Les précipitations avaient été un peu supérieures a ce qu'on atten-
dait, spécialement entre le sixiéme et le quinziéme jour précédant l'ex-
ploration. II en était resulté une abondance de Myxomycétes, d'Ascomy-
cétes et de Basidiomycétes et, pour la premiére fois, des agarics. Voici 
la liste des basidiomycétes: 
Fibricium rude, sur branche décortiquée de Pinus pinaster. 
Peniophora lycii, sur branches. 
Henningsomyces candidus, sur P. pinaster. 
Schizophyllum commune. 
Gloeophyllum sepiarium, sur P. pinaster. 
Rhizopogon vulgaris, sous P. pinaster. 
Collybia stephanocystis, sur oónes de P. pinaster. 
Om.phálina obatra, sur la terre. 
Psilocybe coprophila. 
Inocybe abjecta, au voisinage de P. pinaster. 
Inocybe friesii, bois de P. pinaster. 
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Inocybe cf. squamata, sous P. pinaster. 
Cyathus olla, sur débris végétaux. 
Tulostoma brumale. 
19/IV. DE RIÓPAR A CHORROS DEL RÍO MUNDO 
Le village de Fábricas de Riópar se trouve entouré de montagnes cal-
caires (Sierra de Alcaraz, Sierra del Calar de Mundo) et jouit dans son 
ensemble d'un climat exceptionellement humide, du type IV(VI), pres-
que atlantique. 
L'essence dominant est le Pintis pinaster, entretenu par l'explotation 
forestiére, avec, dans les zones plus élevées, vers 1300 msm, des peuple-
ments de Pinus nigra ssp. sálzmannii dont la physionomie evoque celle 
des cédraies de l'Atlas. 
Les sois caillouteux, les adrets secs, les parties á climat moins froíd, 
portent encoré des restes de foréts de Quercus rotundifolia, et les bois 
riverains sont bien développés: ormaies, popúlales, e t c . . 
La pluviosité lócale est notable: 680 mm par an, et les six semaines 
ayant precede l'exploration avaient été marquées par des précipitations 
bien supérieures á la ínoyenne. Aussi, au moment de notre passage les 
conditions étaient-elles favorables á un bon recensement mycologique 
printanier de la región. 
Arrét 1. Riópar. Localité Ib. 
Végétation des rúes et des environs immédiats de l'agglomération. 
Etage mésoméditérranéen subhumidé. Récoltes: 
Puccinia pelargonii-zonalis, sur feuilles de Pelargonium zonale. 
Auricularia mesenterica, abondant, sur tronc de Ulmus minor. 
Crucibulum laeve, sur débris végétaux (Récolté le 20). , 
Arrét 2. Chorros del Río Mundo. Localité 3a. 
Endroit humide et sombre, créusé dans, le versántN de. la Sierra del 
Calar del Mundo, avec des prés et des bois de P. pinaster, l'ensemble for-
mant des conditions plus humides et plus froides que celles de Riópar. 
La végétation fongique était páuvre, vraisemblablement en raison du 
froid, encoré sensible. Basidiomycétes récoltes: 
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Hyphodontia crustosa, sur Pinus pinaster. 
Gloeophyllum abietinum, sur un poteau en bois' de pin. 
Inocybe friesii, sur sol herbeux. 
Arrét 3. Cortijo de los Chorros. Localité 3b. 
Bois de P. pinaster et P. nigra á cote de la route menzmt aux Chorros, 
en pente légére vers l'Est. Etage bioclimatique probablement supramé-
ditérranéen subhumide. Bonne poussée de myxomycétes (voir GRACIA, 
HoNRUBiA et LLIMONA, 1981), d'ascomycétes et de basidiomycétes. Voici 
la liste de ees derniers: . 
Auricülariopsis ampia, sur Populus nigra. 
Auriscalpium vulgare, sur.cones áe Pinus pinaster. . 
Trametes trogii, svur P. nigra. 
Phaeolus schweinitzii, sur Pinus sp. 




Lycoperdon perlatum. .; , , . 
Lycoperdon pusillum. 
Arrét 4. Cortijo del Portillo. Localité la. 
Champs, prés et végétatipn de bord de riviére (río de la Vega), au SW 
de Riópar. Les conditionsclimatologiques y sont identiques á celles de 




Cerrena unicolor, sur bois mort. 
Trametes trogii, sur Popúbus sp. 
Agrocybe aegerita, sur un tronc. 
Crepidotus mollis. 
Arrét 5. Cañada de los Mojones. Localité 4.. - ' 
Une piste monte jusqu'á ce vaJlon penché a 1300 msm, ilot de sol 
profond intercalé dans le lapiaz des sommets de la Sierra del Calar del 
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Mundo. Une partie est déboisée, avec des buissons épineux de Berberís 
hispánica. La partie NE porte un pré nitrifié par la fréquentation du 
bétail, avec de vieux et corpulents Pinus nigra ssp salzmannii. 
L'endroit correspond vraisembleblement a l'étage oroméditérranéen 
subhumide ou humide. Les champignons étaient en pleine poussée, avec 
divers Melanoleuca, surtout les espéces blanches du type M. excissa, qui 
dominaient dans les sois herbeux. Les ascomycétes étaient nombreux. 
Coniophora betulae, sur écorce et bois de Pinus nigra. 
Botryobasidium botryosum, sur écorce de P. nigra. 
Cristinia helvética, sur branchette morte {¿Quercos?). 
Collybia tenacella, sur cónes de P. nigra. 
Melanoleuca arcuata, au voisinage de P. nigra. 
Melanoleuca cognata, au voisinage de P. nigra. 
Melanoleuca excissa, prairie avec P. nigra. 
Melanoleuca melaleuca, sous P. nigra. 
Entoloma sp. (Stirpe «jubatum»). 
Agrocybe pediades. 
Inocybe grammopodia, sous P. nigra. 
Inocybe roseipes, sous P. nigra. 
Geastrum pectinatum. 
20/IV. ENVIRONS DE RIÓPAR ET RETOUR PAR CEHEGÍN 
Arrét 1. La Casa de la Noguera. Localité 2a. 
Exploration rapide d'un bois de Quercus rotundifotia couvrant l'adret 
qui domine le village. Climat plus sec et sol plus pauvre et pierreux qu'á 
Riópar. Etage mésoméditerranéen subhumide. Voici les basidiomycétes 
reconnus: 
Gymnosporangium clavariaeforme, sur Juniperus oxycedrus. 
Platygloea peniophorae, sur Peniophora incamata. 
Byssomerulius corium. 
Gloecystidiellum luridum, sur branche morte {¿Quercus?). 
Hyphoderma sambuci, sur branchette. 
Lachnella albo-violascens, sur Quercus rotundifolia. 
Peniophora incamata, sur Q. rotundifolia. 
Scytinostroma portentosum, sur Q. rotundifolia. 
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Stereum hirsutum. 
Crepidotus variabilis, sur éclats de bois de Q. rotundifolia. 
Arrét 2. Campamento de San Juan. Localité 2b. 
Grand bois de Pinus pinaster, sur sol profond et humifére, presque 
sans pentes, á climat semblable a celui de Riópar, peut-étre méme plus 
humide. Riche poussée d'asco et basidiomycétes. Parmi ees derniers: 
Peniophora pithya, sur Pinus pinaster. 
Phellinus pini, sur P. pinaster. 
Clitocyhe vermicularis, sous P. pinaster. 
Melanoleuca cognata, sous P. pinaster. 
Melanoleuca melaleuca, sous P. pinaster. 
Coprinus dissem.inatus. 
Cortinarius romagnesii, au voisinage de P. pinaster. 
Inocyhe ábietis, au voisinage de P. pinaster. 
Inocybe acuta, sous P. pinaster. 
Inocybe friesii. 
Inocybe grammopodia. 
Inocybe lanuginella, au voisinage de P. pinaster. 
Inocybe leptocystis, sous P. pinaster. 
Inocybe roseipes, sous P. pinaster. 
Geastrum pectinatum. 
Arrét 3, 4, 5. De Elche de la Sierra á Calasparra. Localités 9, 10. 
La route traverse une región assez aride, du tj^je bioclimatique III(IV), 
qui passe a IV5 aux environs de Calasparra. En plus, les conditions de la 
saison dans cette región étaient celte année anormalement séches (voir 
table: 1 mm en mars a Caravaca, contre 27 de moyenne; 12 mm en avril, 
une semaine avant l'exploration). Un bois de P. halepensis, prés de Ca-
lasparra, visité a l'arrét 5, présentait une épaisse couche d'humus et d'ai-
guilles extrément séche. Un seul basidiomycete observé: 
Suillus fluryi, sous P. halepensis. 
Arrét 6. Coto de Cehegin. Localité 26. 
Región de montagnes a pente douce, dans Taire potentielle du bois 
de Quercus rotundifolia qui, dans le secteur visité, est remplacé par des 
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pinédes de Pinus hdlepensis, sur une strate de buissons clairsemés, avéc 
Juniperus oxycedrus. . ' 
La región se situé d'aprés la carte d'Allúe Andrade, dans Taire du cli-
mat type IV(III) qui correspond plutót aux stations mycologiques de la 
piaine. En montagne, il est probablement plus humide et froid (IVv). 
L'étage bioclimatique correspond au mésoméditerranéen seo a hivers 
assez froids pour la régioni Ce lieu souffrait au moment de notre passa-
ge, des conditions anormalement séches. Cependant, les myxomycétes re-
coltas fuerent nombreux (GRACIA et LLIMONA, 1980). Voici les basidio-
mycétes reconnus: 
Gymnosporangium clavariaeforme, sur Juniperus oxycedrus. 
Gymnosporangium gracile, sur / . oxycedrus. 
Dacrymyces stillatus, sur Pinus hdlepensis. 
Hyphodontia crustosa, sur branchettes. 
Fibricium rude, sur ramilles gisantes de Pinus (?). 
Metulodontia junquillea, sur branchettes. 
Metulodontia queletii, sur branchettes gisantes. 
Cerrena unicolor i. resupinata, sur branchette gisante. 
21/IV. SIERRA DE CARRASCOY. Localité 22. 
Arrét 1. Carrascoy. 
Nous avons exploré les formations de Pinus halepensis colónisant la 
Sierra de Carrascoy devant Torre de Güil, au SW du Puerto de la Cade-
na, dans l'ubac, le long d'un vallon relativement humide. La présence de 
quelques: Quercus rotundifolia trahit un.passage vers Taire climacique 
du bois dyeuses. Climat IV(III) et probablement méme plus humide. 
Etage mésoméditerranéen sec. ^ 
Les conditions d'humidité étaient assez bonnes (voir données de 
pluies de El Palmar, Miu-cia, Totana), probablement peu éloignées des 
moyennes. 
Voici les basidiomycétes coUectés: 
Byssomerulius corium. 
Fibricium rude, sur branches gisantes (¿Pinus sp?). 
Lachnella albo-violascens, sur bois gisant. 
Metulodontia queletii, sur branchettes gisantes. 
Peniophóra lycii, sur Cerátonia siliqua. 
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Tubulicrinis calothrix, sur bois décomposé de Pinus halepensis. 
Asterostroma ochroleucüm, sur Rosmarinus mort. 
Schizophyllum commune. 
Tomentellina bombycina, sur écorce, 
Ceriporia bresadolae. 
Phellinus torulosus, sur Quercus rotundifolia. 
Rhizopogon rubescens, sous P. halepensis. 
Rhizopogon vülgaris, sous Pinus. 
Tulostoma fimbriatum. 
24'/IV. SIERRA DE EL CARCHE (JUMILLA). SERRA DE LA FONT ROJA (ALCOI) 
Arrét 1. El Carche. 
Montee au massif de El Carche, par la piste du versant SW, jusqu'á 
mi-hauteur, la ou les Quercus rotundifolia commencent á apparaitre su 
milieu des Pinus halepensis. La base de la montagne correspond au cli-
mat III(IV), et tend de plus en plus vers le type IV7, plus froid et humi-
de en s'élevant. Etage biocllmatique mésoméditérranéen sec. 
Les conditions de pluviosité avant i'exploration avaient été un peu 
plus séches que les moyennes. Les agarics faisaient défaut. Voici la liste 
des basidomycétes recensés: 
Exidiopsis grísea, sur Quercus coccifera. 
Byssomerulius corium. 
Hyphoderma praetermissum, sur tiges mortes de Rosmarinus officinalis. 
Hyphoderma sambuci, sur branchettes. 
Metulodontia junquillea, sur Quercus rotundifolia et Rosmarinus offici-
nalis. 
Peniophora incarnata. 
Scytinostroma portentosum, sur Rosmarinus officinalis et Pinus hale-
pensis. 
Tomentella fuscella, sur bois de P. halepensis. 
Antrodia sinuosa, sur bois décortiqué de P. halepensis. 
Ceriporia bresadolae. 
Perenniporia rosmarini. sur tige vivante de Rosmarinus officinalis. 
Phellinus ferruginosus, sur Rosmarinus officinalis. 
Phellinus torulosus, sur Q. rotundifolia. 
Arrét 2. Fuente del Pino. Localité 27. 
Prés de la petite agglomération de ce norii, sur la route de Yecla, ex-
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ploration de champs, chemins et, surtout, d'un bosquet d'ormes. Cli-
mat III(IV), passant vers IV7. Etage mésoméditérranéen semiaride. Basi-
diomycétes trouvés: 
Coniophora betulae, sur Ulmus minor. 
Hypochnicium vellereum, sur bois mort de U. minor. 
Lachnella alho-violascens, sur débris de U. minor. 
Peniophora lycii, sur 17. minor. 
Arrét 3. Font Roja. Localité 14. 
Exploration des bords de la route et des environs du sanctuaire de 
la Font Roja, prés d'Alcoy. Avec un climat du type IV4, cette localité, 
dans l'étage mésoméditérranéen sec, porte des bois d'yeuse (Viburno-
Quercetum ilicis) assez humides et typiques, malgré leur position tres 
méridionale. La localité avait deja été vue en automne par l'un de nous 
(MALENgoN et BERTAULT, 1971) a une époque oü les conditions d'humidité 
s'étaient montrées plus favorables que lors de notre exploration de prin-
temps. Le sol se montrait peu Humide, malgré de petites pluies tombées 
entre 12 et 21 jours auparavant. Les basidiomycétes n'étaient representes 
que par des lignicoles: 
Gloeocystidiellum luridum, sur Quercus ilex. 
Laeticorticium roseum, sur Q. ilex. 
Peniophora cinérea, sur Ulex parviflorus. 
Peniophora incarnata, sur Q. ilex. 
Peniophora lycii, sur branchettes. 
Peniophora meridionalis, sur Q. ilex, Pinus halepensis et bois mort. 
Peniophora nuda, sur bois et branchettes de Q. ilex. 
Peniophora pithya, sur P. halepensis. 
Sterellum pini, sur P. halepensis. 
Asterostroma ochroleucum, sur P. halepensis. 
Cyphellopsis anómala, sur branchettes de P. halepensis. 
Henningsomyces candidus, sur P. halepensis. 
Schizophyllum commune. 
Stereum hirsutum. 
Stereum sulphuratum, sur Q. ilex. 
Tomentella jaapii, sur bois nu de P. halepensis. 
Antrodia ramentacea, sur P. halepensis. 
Coriollellus sinuosus, sur P. halepensis. 
Hymenochaete rubiginosa, sur Q. ilex. 
Phellinus torulosus, sur Q. ilex et sur P. halepensis. 
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25/1V. SIERRA DE AITANA (SERRA D'AITANA) 
Arrét 1 et 2. Aitana. Localité 15, 16a. 
Deux points explores dans l'ubac de la montagne, prés du Port deis 
Tudons, le premier dans un bois de Quercus rotundijolia, prés de la Font 
del Pi, le deuxiéme, le long du chemin qui part du col, vers le NE, sui-
vant l'ubac, dans un bois clair d'yeuses et P. halepensis, avec Ulex par-
viflorus. Le climat correspond au type IV7, étage mésoméditérranéen 
sec. En general le sol était sec, dans des conditions défavorables pour la 
poussée d'agarics. Parmi les basidiomycétes, nous avons reconnu: 
Gymnosporangium clavariaejorme, sur Juniperus oxycedrus. 
Dacrymyces punctiformis, sur bois nu de Pinus halepensis. 
Dacrymyces stillatus, sur P. halepensis. 
Amphinema byssoides. 
Byssomerulius coriutn. 
Hyphodontia crustosa, sur branches mortes de Ulex parviflorus. 
Hyphodontia subalutacea, sur banchettes de P. halepensis. 
Peniophora cinérea, sur 17. parviflorus et écorce de Populas deltoides. 
Peniophora lycii, sur Populus sp., P. halepensis, Quercus ilex et Rosma-
rinus officinalis. 
Phanerochaete calotricha, sur écorce de branche morte de P. halepensis. 
Scytinostroma portentosum, sur P. halepensis, Q. ilex, Rosmarimus offi-
cinalis, Cálycotome spinosa et Ulex parviflorus. 
Henningsomyces candidus, sur P. halepensis. 
Schizophyllum commune. 
Lopharia spadicea, sur Populus deltoides. 
Stereum hirsutum. 
Tomentella fuscella, sur Q. ilex. 
Tomentella neohourdotii, á la base d'une tige morte de U. parviflorus. 
Ceriporia bresadolae. 
Phellinus pini, sur P. halepensis. 
Phellinus torulosus, sur Quercus rotundifolia. 
Lycoperdon perlatum. 
Geastrum fimbriatum. 
Arrét 3. Port deis Tudons. Localité 16b. 
Les environs du col présentaient des champs incultes et des bois de 
Pinus halepensis avec: 
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Puccinia suaveolens, sur Cirsium arvense. 
Tyromyces lacteus, sur Pinus halepensis. 
Arrét. 4. Barrarte de Tagarina. Localité 17. 
A promiximité de la route descendant vers Sella, nous avons étudié 
un fond de ravin occupé par des champs abandonnés plantes de vieux 
amandiers. L'adret d'Aitana, plus thermique, dans le climat IV4, porte 
surtout des pinédes de Pinus halepensis. 
Voici les basidiomycétes rencontrés: 
Phragtnidium violaceum, sur feuilles de Rubus ulmifolius. 
Dacrymyces punctiformis, sur bois nu de Pinus halepensis. 
Asterostroma ochroleucum. 
Chondrostereum purpureum, sur Amygdalus communis. 
Phellinus pomaceus, sur Amygdalus communis. 
Phellinus punctatus, sur Amygdalus communis. 
CATALOGUE FLORISTIQUE 
T E L I O M Y C E T E S 
UREDINALES 
Gymnosporaiigiuin clavariaefonne (Jacquin) D.C. 
Téliosores sur Juniperus oxycedrus L.: Elche de la Sierra, 18.04; La 
Casa de la Noguera et Coto de Cehegín, 20.04; Sierra de Aitana, 25.04 
et Sierra de Espuña, 28.04. 
Gsnniiiosporangium confu^im Plowright (fig. 1-A) 
Téliosores sur Juniperus phoenicea L.: Sierra de Espuña (Valle de Lei-
va), 28.04. 
Téliospores oscillant entre un type court —40-43 X 30 p,m— a profil 
claviforme trapu avec membrane brun-roux épaissie a 2-3 p-m, et un 
type élancé, ellipsoide ou fusiforme-étroit —48-60 X 13-20-25 {xm-^ aux 
parois minees (0,5-1 txm), jaune pále, brun clair ou sub-hyalines. Chaqué 
loge est en outre munie au niveau de la cloison médiane de la spore 
de deux pores germinatifs opposés. Entre ees extremes s'intercalent 
tous les intermédiaires et, aussi longtemps qu'elles demeurent minees 
et peu colorees, les membranes accusent une cyanophilie marquée qui 
s'atténue a mesure qu'elles se renforcent et se pigmentent, jusqu'á 
aisparaitre ¿hez les éléments tres épaissis et colores. 
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Pédicule persistant, tres long, hyalin et gélifié. Large de 3-4 jxm á 
son départ de la téliospore, il s'élargit plus bas á 8-9 p.m et montre, au 
moins dans sa partie supérieure, une cyanophilie positive. 
Basides droites ou arquees, cylindracées: 40-45 X 10 nm, divisées en 
quatre cellules. Basidiospores ellipsoides-subglobuleuses de 14 x 9,5 {xm, 
a face dorsale cambrée. 
Obs.: Sur le méme support (Juniperus phoenicea) on pourra rechercher 
en Espagne méridionale le Gymnosporangium atlanticum L. Guyot & 
G. Malengon (1957) du Maroc, aux téliosores pulvinés et non linguifor-
mes, portant des téliospores a quatre ou six pores germinatifs par loge. 
Gymnosporangium gracile Pat. (Fig. 1-B) 
Téliosores sur Juniperus oxycedrus L.: Coto de Cehegín, 20.04; Sierra 
de Espuña (La Perdiz, Valle de Leiva, El Refugio), trois récoltes le 28.04. 
Cette espéce á Taire de répartition limitée, semble-t-il, au Bassin 
méditerranéen occidental (Tunisie, Algérie, Maroc, Corsé, France mé-
ridionale), y reste partout peu fréquente. Proche du G. clavariaeforme, 
et méme confondue avec lui sous sa forme écidienne, elle se reconnaít 
dans sa phase télienne aux broussins fastigiés (baláis de sorciére, esco-
bas de bruja) qu'elle determine sur le Génévrier, et á ses ¡téliosores 
roussátres, cylindracés, dressés sur toute la surface des rameaux de-
formes, en colonnettes gréles, courtes (2-4 x 0,7-1 mm) et vite cadu-
ques. Maresquelle (1930) a fait l'anatomie de ees lésions et l'on doit á 
P. Bemaux (1956) une étude approfondie et tres documentée du para-
site, de sa structure, de son comportement en présence des facteurs ex-
térieurs et de ses relations avec ses hótes éciens (Crataegus, Cydonia) 
et télien (Juniperus). 
Nos spécimens du Coto de Cehegín (20.04) ont montré des téliospo-
res de type court: 45-55 X 18 y.m, aux parois épaissies d'un jaune ocre, 
et d'autres plus nombreuses, fusoides-étroites, de 60-70 X 11-13 p,m á 
membranes minees ou peu renforcées, jaune pále á subhyalines. Tune 
comme l'autre de ees formes pourvue d'un pédicelle incolore dépassant 
150 p.m de long. Dans ees deux types on note une forte cyanophilie des 
parois, sauf chez les plus pigmentées, et chaqué loge est percée au voi-
sinage de la cloison médiane de la téliospore de un á deux pores ger-
minatifs arrondis. 
Basides cylindracées hyalines: 45-50 X 10 ixm, droites ou arquees, di-
visées en quatre cellules qui émettent chacune une grosse épibaside au 
sommet de laquelle nait une basidiospore subglobuleuse de 12-14 X 8-
FiG. 1. A, Gymnosporangium confusum PJowr.: téliospores aont une, au centre, 
enveloppée dans une épaisse coque gélifíée, germination des phragmobasides et 
une basidiospore (X 1000).—B, Gymnosporangium gracile Pat.: téliospores, germi-
nation des phragmobasides et basidiospores (x 1000). 
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10 \xm, a face dorsale cambrée s'achevant sur un gros hile basilaire 
arrondi. 
A notre connaissance il n'apparaít pas que le Gymnosporangium gra-
cile ait été jusqu'á-présent sígnale dans la Péninsule Ibérique. 
Phragjnidiutn violaceum (Schultz) Winter 
Téliosores sur feuilles de Rubus üknijolius Schoot. f. {— R. debilis 
Ball.): deux récoltes le 25.04 au Barranco de Tagarina, et aux environs 
de Sella dans la Sierra de Altana. 
Puocinia malvaoearum Berteloni 
Urédosores sur Malva sp.: La Perdiz (Sierra de Espuña), le 28.04. 
Puocinia pelargonii-zonalis Doidge 
Les uredos seuls, sur feuilles de Pelargonium cult., a Riópar, 19.04. 
Puocinia suaveolens (Persoon) Rostrup 
Uredo- et téliosores sur Cirsium arvensis Scop. en Sierra de Altana 
(Port deis Tudons), 25.04. 
H Y M E N O M Y C E T E S 
Phragmobasidiomycetideae 
TREMELLALES 
ExicUa pithya Fr. 
Sur écorce et bois nu de Pinus halepensis Mili., Sierra de Espuña, 14.04. 
Exidiopsis grísea (Pers.) Bourdot et Louis Maire 
Sur branchettes de Juniperus oxycedrus L.: Sierra de Espuña, 14.04 et 
sur Quercus coccifera L., en Sierra de El Carche: 24.04. 
AURICULARIALES 
Platygloea peniophorae Bdot. & Galz. (1909: 17) 
(= Achroomyces peniophorae Donk 1966:153) 
Parasite sur Peniophora incarnata (Pers. ex Fr.) Karst, végétant sur 
Quercus rotundifolia Lamk.: La Casa de la Noguera, prés Riópar, 20.04. 
Spécimen diffus, sans basidiome défini, incorporé á l'hyménium de 
l'hóte en basides éparses ou fasciculées, étroites, rectilignes ou flexueu-
ses: 55-60 X 5 jxm, triseptées, chaqué loge émettanit une épibaside gréle 
Champignons de la Péninsule Ibérique: Vil - Flore vernale du SE. 3 3 
de 7-15 pim de long. Basidiospores ellipsoídes á face dorsale aplanie et 
hile minúscula: 7-8 X 5-5,2 iJim, se renouvelant en spores secondaires 
identiques mais de dimensions plus réduites (p. ex.: 6 x 4 um). 
Auricularia mesentericia ('Dicks.) Fr. 
Sur une souche d'orme (Ulmus sp.) a Riópar, 19.04. 
DACRYMYCETALES 
Holobasidiomycetideae 
Dacrymiyces pimctífonnis Neuhoíf 
{= D. deliquescens f. nigricans Bdot. & Galz.) 
Sur bois denudé de Pinus halepensis Mili.; Sierra de Espuña, les 14 et 
28.04; Sierra de Altana, 25.04; Barranco de Tagarina, 25.05. 
Spécimens typiques, petits, densément grégaires. 
Dacrymyces stillatus Nees ex Fr. 
Sur Pinus halepensis Mili.; Sierra de la Fuensanta, 15.04; Coto de Ce-
hegín, 20.04; Sierra de Aitana, 25.04; Sierra de Espuña (La Perdiz), 28.04. 
Coniophoraceae 
Coiüophora betulae (Schum.) Karsten 
Sur écorce et bois de Pinus nigra Arn.: deux récoltes á la Cañada de 
los Mojones, 19.04; sur orme (Ulmus sp.) mort. Fuente del Pino, 24.04; 
a la surface d'un ramean gisant de Pinus pinaster Soland., Sierra de 
Espuña, 28.04. 
Trame confuse d'hyphes aux parois minees, hyalines, chargées de 
nombreuses cristallisations et á cloisons fréquentes dépourvues de bou-
cles. Spores jaune palé vm peu épaissies a 0,5 p,m, cyanophiles, subdex-
trinoides (Melzer) et de tailles variées: celles de Fuente del Pino cylin-
dro-ellipsoides-ovoídes, sensiblement plus volumineuses: 10-12-(13,6) X 
6-6,8-(9,2) p.m. 
Serpula himanthioides (Fr. ex Fr.) Karst. 
Sur Pinus halepensis Mili.: Sierra de Espuña, 14.04. 
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Corticiaceae 
Amphinema byssoides (Pers. ex Fr.) John Eriksson 
Commun partout. Doiize récoltes entre les 14 et 28.04, dans les Sierras 
de Espuña, de la Fuensanta et de Aitana, sur débris ligneux de toute 
nature, en particulier de Coniféres (Pinus halepensis Mili., Pinus pinas-
ter Soland., Cupressus sp.), sur ¡tiges mortes de romarin (Rosmarinus 
cfficinalis L.), envahissant méme par approche tm vieux Scytinostroma 
portentosum, et jusqu'au mortier entourant une brique abandonnée 
sur le sol. 
Fructifications de blanc créme a jaune ocre safrané (entre Warm 
Buff et Antimony Yellow, Ridgw.), grossiérement circulaires (20-25 mm 
diam.), isolées ou confluentes, minees et apprimées sur le frais, pelli-
culaires, frágiles et détersiles a sec, á marge concolore, fibrilleuse et 
souvent rhizomorphique. Hyménium hypochnoide, poruleux puis con-
tinu, uni ou ga. et la tuberculé, velouté par les cystides saillantes. 
Trame d'importance variable, d'hyphes gréles (2,5-4 [xm), bouclées, 
a parois minees, á peine épaissies en profondeur, jaune clair s.l., núes 
ou rarement sablees de minúsculas cristallisations; acyanophiles, non 
dextrinoides mais virant souvent au rose-roux dans le Melzer; rectilig-
nes, rameuses sous angles tres ouverts au niveau des bóucles, couchées 
sans cohesión dans toute la zone subiculaire, puis infléchies vers l'hy-
ménium oü elles se divisent et s'achévent en candélabres basidiens. 
Basides 4-spores, collapsées dans tous nos spécimens. Cystides nom-
breuses, naissant du sous-hyménium ou de la trame, de hyalines á jaune 
palé, les plus profondes tragantes á la base, puis redressées et saillan-
tes de 50-80 yum, hyphoídes, cylindracées ou étroitement fusoides, á 
l-2-(4) cloisons transversales bouclées, le sommet obtus, égal, atténué 
ou parfois presque subulé, les parois núes ou plus ou moins éparsément 
semées de fines cristallisations: 60-80-100 X 3,5-5 y-m. 
Spores ellipsoi'des ou subcylindracées, á globule central fréquent, 
hyalines, lisses, non amyloides, cyanophiles dans la jeunesse, roux clair 
dans l'iode a maturité: 4-4,8-5,4 X 2-2,8-3,2 [xm. 
Athelia epiphylla Persoon 
Sur une branchette morte indéterminée, entre Elche de la Sierra et Rió-
par, 18.04. 
Petite plaque de 60 X 10 mm, entiérement résupinée, minee et peu 
adhérente. Trame légére, blanchátre, couverte d'un hyménium continu. 
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pelliculaire, blanc-gris tres pále, uni, tendu et fissuré á sec. Marge nue 
ou étroitement byssoi'de. 
Monom-itique. Hyphes basilaires de 3-4 y.m diam., láchement couchées, 
rectilignes, á parois faiblement épaissies, núes ou sablees de fins cris-
taux et fortement bouclées a la plupart de leurs cloisons. Trame basi-
diogéne peu compacte d'hyphes á parois minees, entrecroisées, sans 
boucles, rameuses sous angles tres ouverts, parfois anastomosées, lar-
ges de 34 \xm mais réduites á 2-3 ixm vers l'hyménium. 
Basides claviformes, non bouclées, (2-3)-4-spores: 15-20 X 5-6,5 jxm, 
plus les stérigmates d'environ 4 p,m de haut; immatures dans notre 
spécimen. 
Spores non observées, mais l'apparence macroscopique de la fruc-
tification et sa sitructure aux boucles limitées á la región subiculaire 
répondent bien á YAthelia epiphylla. 
Auiiculatiopsis ampia (Lev.) R. Maire 
Sur rameaux morts de Populus alba L. dans la Sierra de Espufia, le 
14.04 et abondant sur Populus nigra L., au Cortijo de los Chorros 
le 19.04. 
Bottyobasidium botryosiijn (Bres.) John Eriksson 
Sur écorce de Pinus nigra Am.: Cañada de los Mojones, au-dessus de 
Riópar, 19.04. 
Basides subumiformes a 6, rarement 8 stérigmates: 15-20 X 8-9 p,m. 
Spores limoniformes, a sommet papillé et hile oblique saillant; hyali-
nes, lisses, non amyloides: 8-9-(10) X 4-4,6-(4,8) y,m. 
Byssomerulius corluin ('Pers. ex Fr.) Parmasto 
Commun partout: Cortijo del Portillo, Casa de la Noguera, Carrascoy, 
Sierra de Espuña, de El Carche, de Aitana, sur Quercus rotundifolia 
Lamk., Populus sp., Pinus pinaster Soland. et nombreux supports non 
identifiés, entre les 14 et 28.04. 
Chondrostereum purpureum (Pers. ex Fr.) Pouzar 
Une récolte sur un amandier (Amygdalus communis L.) dépérissant, 
en Sierra de Aitana, 25.04. 
Cristinia helvética (Pers.) Parmasto (fig. 2-A-B) 
Sur brindille morte {Quercus ?): Cañada de los Mojones, 19.04. 
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Maigre récolte réduite á trois petites taches irréguliéres d'á peine 
un centimétre carré chacune, apprimées, peu adhérentes, minees (50-
100 txni), feutrées, frágiles, a marge réticulée ou nulle. Hyménium ére-
me ocracé á reflet rosátre (Light Buff ou Palé Ochraceous Salmón, 
Ridgw.), eontinu, ruguleux, parsemé de minuseules papilles arrondies, 
a peine saillantes á see et peu serrées. Trame moUe et coneolore. 
Monomitique. Hyphes hyalines, sinueuses, ramifiées, á parois tres 
minees, cyanophiles, vite eoUapsées, larges de 4-6 y.m, fortement bou-
elées, enehevétrées en trame confuse, dense et fragüe, qui engendre 
l'hyménium par l'intermédiaire d'un sous-hyménium celluleux. 
Basidioles remplies de fins granules á la fois cyanophiles et sidéro-
philes qui s'effacent peu a peu et ont pratiquement disparu aux pre-
miers moments de la sporulation. Basides 4-spores, cylindraeées ou ela-
viformes-étroites: 20-25-(30) X 5-7 [xm, plus stérigmátes hauts de 4-5 p,m. 
Ni eystides, ni eystidioles. 
Spores subglobuleuses, ellipsoi'des-obéses, á face dorsale modérément 
aplanie et hile punctiforme; membrane lisse, épaissie á 0,3-0,4 y,m, hya-
line ou jaunátre s.l., plus coloree dans le Melzer sans étre ni dextrinoi-
de ni amyloide, mais sidérophile et fortement eyanophile: 4,5-5,6-(6) X 
X 3-3,6-(4) Jim. 
Obs.: John Eriksson et L. Ryvarden (1975, t. 3:308, fig. 120) ont les pre-
miers reeonnu la cyanophilie des granules intrabasidiens des Cristinia 
(Cr. heli^etica et Cr. mucida), auxquels ils ont prété une importance gé-
nérique. La sidérophilie de ees granules, comme eelle concomitante de 
la paroi sporale deja eyanophile comme eux, leur a en revanche échappé. 
Or eette cyano-sidérophilie, couplée dans une méme espéce sur les mé-
mes éléments (granules et épispore) répond au test essentiel par lequel 
on delimite au sein des Agarieales le groupe des Lyophyllés (L^ophyllum, 
Tephrocybe, Calocybe, Asterophora). II est done intéressant de le re-
trouver d'une fagon aussi caractérisée et aussi imprévue dans une Fa-
mille si différente de Basidiomyeétes. Cependant, au-delá de la stricte 
objeetivité, eette sorte de résurgence ne doit pas entraíner a des con-
jeetures phylétiques aventurées. L'ensemble des belles recherehes pour-
suivies par H. Clémengon (1968 a, 1968 b, 1969, 1974, 1978) sur les gra-
nules sidérophiles conduit en effet aujourd'hui cet auteur á une con-
ception beaucoup plus large des choses, conception qu'il a eu l'amabi-
lité de nous résumer dans les termes suivants (m Utt., 25.02.1980): 
«Les granulations carminophiles de toutes les espéces que j 'ai 
étudiées sont issues du réticulum endoplasmique. En revan-
che, chaqué baside, méme celles qui n'ont pas de granules 
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carminophiles —et j 'en ai.étudiées prés de trois cents espé-
ces— posséde des vesicales remplies de substEUice protéini-
que issue du réticulum endoplasmique. Parfois ees vesicales 
sont colorables par les métavix lourds et en conséquence par 
le carmin acétique, parfois elles ne le sont pas. Parfois elles 
sont suffisamment grandes pour étre visibles avec le micros-
cope photonique, mais elles sont en general trop petites. 
Etant donné l'universalité des granules d'origine réticulo-en-
doplasmique, la présence de granules suffisamment grands et 
colorables par le carmin acétique, en dehors des Lyophyllum, 
ou méme des Agarics, ne me surprend plus.» 
Ajoutons que H. Clémen^on (1978), outre les Lyophyllés, a rencontré 
ees granulations dans les genres les plus varíes d'Agaricales: Agrocybe, 
Melanoleuca, Rhodocybe, Entoloma, Lactarius, Russula, chez un Bolet: 
Tylopilus felleus et, pour la premiére fois parmi les Aphyllophorales, 
chez le Lindtneria trachyspora, montrant combien est capricieuse leur 
répartition dans le large champ des Basidiomycétes. 
Fibriciutn rude (Karsten) Jülich 
(= Fibricium greschickii (Bres.) J. Erikss.) 
Sur rameaux décortiqués de Pinus pinaster Soland.: Mesones, 18.04 et 
Sierra de Espuña, 28.04. Sur ramilles gisantes non identifiées {Pinus 
sp. ?): une récolte au Coto de Cehegín, le 20.04 et deux á Carrascoy, 
le 21.04. 
Fructifications tres minees (100 p-m environ), modérément adhéren-
tes, l'hyménium continu, lisse, blanc lacté, mat, ou atomé sous la loupe. 
Dimitique. Hyphes generatrices gréles: 2-2,5-(3,5) jxm, bouclées, ra-
meases, á parois minees a peine épaissies en profondéur, bouclées á tou-
tes leurs cloisons. Fibres squelettiques fortement épaissies, rigidiuscu-
les ou sinueuses, larges de 2-2,6 p.m, ni amyloides, ni cyanophiles et sans 
cloisons. 
Zone basilaire d'hyphes generatrices et de fibres mélées, couchées 
sans compacité sur le support, puis entrecroisées-confuses, ascendantes, 
et bientót relevées en trame basidiogéne verticale ou les éléments sque-
lettiques se raréfient puis disparaissent. 
Cysíides fréquentes, d'origine sous-hyménienne, atténuées de bas en 
haut, le sommet obtus conservant souvent un petit reliquat de fin plas-
ma, les parois lisses et núes, un peu renforcées au moins vers leur par-
tie inférieure: 56-60-(65) X 5-6 ^im, saillantes de (20)-3040 pim. Spores 
cylindracées ou cylindro-ellipsoides, hyalines, lisses, ni amyloides ni 
cyanophiles: (3,4)-4-6 X (l,8>2-2,4 jxm. 
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GloeocysitidleUtun luridum (Bres.) J. Boidin 
Sur rameau mort (Quercus ?): Casa de la Noguera, prés Riópar, 20.04; 
sur Quercus ilex L.: Font Roja, prés Alcoy, 24.04; sur Pinus pinaster 
Soland, Sierra de Espuña (Valle de Leiva), 28.04. 
Hyphes bouclées, de 2,5 {xm diam. Basides 4-spores, claviformes á 
base longuement atténuée et bouclée: 50-60 X 7-8(10) ixm. Spores cylin-
dracées ou cylindro-ellipsoídes, lisses, non cyanophiles, amyloídes en 
violet dans le Melzer: 9-10 X 4,5-5 pim (Riópar); 8-9,6 X 4,64,8 p,m (Font 
Roja); 8-10-ll,2-(18,8) X 3,8-5,8 y,m (Sierra de Espuña). Hyménium stra-
tifié, jusqu'á cinq couches. 
Espéce deja signalée sur Quercus ilex aux environs de Ronda (MA-
LENgoN et BERTAULT, 1976:33). 
cfr. Hyphoderma cremeoalbum (v. Hohn. & Litsch.) J. Eriksson & L. Ry-
varden (fig. 2-C-D) 
Sur rameaux morts de Pinus halepensis Mili., entre Elche de la Sierra 
et Riópar, 18.04. 
Minee, aride, adhérent, a marge abrupte. Hyménium créme sale a 
gris jaunátre lavé d'argilacé, tres finement fendillé en tous sens, mais 
surtout transversalement, par le sec. 
Trame blanche et confuse d'éléments gréles (2 jjim diam.) dans la 
zone basidiogéne, un peu plus larges en profondeur, partout bouclées, 
á parois minees, les subiculaires légérement épaissies, núes ou chargées 
de minuscules cristallisations. 
Basides cylindracées subumiformes, toutes bispores: 32-35 X 5 p,m, 
sans les stérigmates. Pas de cystides ni de gloeocystides. Spores hya-
lines, lisses, non amyloides, ellipsoides ou cylindro-ellipsoídes, le hile 
punctiforme: 8-10 X 5 {xm. 
Récolte particuliére par ses basides bispores mais qui semble bien 
repondré á H. cremeo-album, avec des spores simplement un peu peti-
tes, en dépit de cette bisporicité. 
Hyphodema praetemüssum (Karts.) J. Eriksson & Strid 
1.° Sur branchettes gisantes de Juniperus oxycedrus L., en Sierra de 
Espuña, 14.04. 
Etiré en petites taches irréguliéres de 5-15-30 X 3-5 mm, arides, min-
ees (100-175 (xm), apprimées, á marge atténuée ou abrupte pouvant se 
FiG. 2. Crisíinia helvética (Pers.) Parmasto; A, basidioles chargées de granules car-
minophiles (x 1000); B, basidiospores (2500). Hyphoderma {cremeo-album) (v. Hóhn. 
& L.) E. & R. No. 23/78; C, basides (x 1000); D, basidiospores (x 2500). Hypochni-
cium vellereum (EU. & Crag.) Parmasto; E, basides (x 1000); F, basidiospores 
et G, chlamydospores (x 2500). 
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décoUer aux bords avec l'áge. Hyinénium continu, mat, blanc sale ou 
gris tres pále, finement craquelé á sec. 
Trame subiculaire réduite, dépourvue de stéphanocystes. Zone ba-
sidiogéne dressée-fastigiée d'éléments gréles et bouclés; nombreuses 
gloeocystides en reprise de végétatiori, claviformes, encoré petites et rem-
plies d'un plasma dense: 40-50 X 6-8,|jim, encoré toutes incluses. Cysti-
des tres saillantes, cylindracéés a base un peu dilatée et sommet átté-
nué-capité: 60-70 X 8-9 y,m a la base, 4,5-6,5 jxm dans le haut, le renfle-
mfírit sommital de 7-8 \ím de diamétre, á paroi minee et hyaline, fré-
quemment un peu épaissie vers sa partie inférieure; 
Basides coUapsées. Spores rares, cylindro-ellipsoídes a face dorsale 
plana; hyalines, lisses, non amyloides: 11-12 X 5-6 jjim. 
Obs.: Vieux spécimens en reprise de végétation, les basides anciennes 
collapsées, les nouvelles gloeocystides en debut de développement, les 
futures basides non formées. Quelques terminaisons d'hyphes incrustées 
dans l'hyménium, comme chez H. orphanellum, qui s'exclut par la pré-
sence de gloeocystides. 
2° Sur tiges mortes de Rosmarinus officinalis L.: Sierra del Carche, 
24.04. 
Spécimen vetusta et dépourvu da stéphanocystes comme le précé-
dant. Trame subiculaire confusa, encombréa de cristallisations. Trame 
basidiogéne ascendante, compacta, aux hyphes de 2-4 p,m de large, hya-
lines á parois minees, boucléas á toutes les cloisons. Gloeocystides nom-
breuses apparaissant á itous les niveaux depuis la subiculum, la plupart 
inclusas, quelques unes seulemant saillantes da 10-25 ixm, tubulausas, 
variqueuses ou fusoídes-obtuses, larges da 7-8 [ira au máximum, las 
plus longues atteignant 150 jxm. Cystidas absentas ou disparues, non 
obsarvéas. 
Basides collapsées. Sporas ahondantes, ellipsoides ou subcylindra-
cées, droites, hyalines, lisses, non amyloides, l'apicule imperceptible: 
7,2-8,6 X 3,6-4,2 \xm, petites pour l'espéce. 
Hyphoderma roseocremevun (Bres.) Donk 
Sur branche morte indéterminée: Molinicos, entre Elche de la Sierra 
et Riópar, 18.04. 
Résupiné, tres minee (100-150 y,ni), adhérent, á marge amincie ou 
abrupte. Hyménium créme, nu, mat, glabre ou á peina distinctement 
sétuleux par places; craquelé en tous sens par le sec. 
Monomitique. Hyphes gréles, les basilaires tenaces ou épaissies á 
0,3 [Jim, larges de 4 p.m, rameuses et bouclées, étendues en minee subi-
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culum confus. Hyphes de trame largas de 2-3 jjun, verticales, cohéren-
tes-fastigiées, á membrane minee et cloisons bouclées. 
Basides claviformes étroites, parfois un peu pincées á mi-hauteur 
(sub-umiformes), á base gréle et bouclée: 35-40 X 5-6 lam, surmontées 
de quatre gros stérigmates rigides ou arques, hauts de 4 \im et larges 
de 1,4 ixm a la base. Spores cylindracées ou cylindro-ellipsoídes á ex-
trémités arrondies et face dorsale plañe; hyalines, lisses, non amyloi-
des: 8-11 x 3,6-4,5 ^m. 
Gloeocystides nombreuses, gréles, tubuleuses, á sommet arrondi; 
rectilignes ou sinueuses, parfois subclaviformes dans le haut, la base 
gréle et bouclée, insérée sur une hyphe subiculaire: 70-85 X 5-7 y,m. 
Hyphoderma sambuci (Pers.) Jülich 
Sur brindilles indéterminées: Sierra de El Carche, 24.04; la Casa de la 
Noguera, prés Riópar, 20.04. 
Spores ovoides, hyalines, non amyloides: 4,2-5,4 x 3,2-3,8 [xm. Tra-
me confuse, aux hyphes bouclées larges de 2-2,5 p.m, progressivement 
envahie de cristallisations innombrables; cystidioles subulées, saillantes 
et bouclées, tres fréquentes. 
Hyphodontia crustosa (Fr.) J. Eriksson 
Sur Pinus pinaster Soland.: Riópar (Valle de los Chorros) 19.04 et Sie-
rra de Espuña, 28.04; sur brindilles indéterminées, au Coto de Cehegín 
le 20.04 et sur rameaux morts de Ulex parviflorus Pourr. en Sierra de 
Altana, 25.04. 
Spores hyalines, lisses, cylindracées ou naviculaires, rectilignes; ni 
amyloides ni cyanophiles: 5,5-6 X 2,6-2,8 y.m. 
Hyphodontia subalutacea (Karst.) J. Eriksson 
Sur ramilles de Pinus halepensis Mili.: Sierra de Altana, 25.04. 
Pelliculaire (60 y-rn crass.), adné, adhérent, aride, a surface ruguleu-
se et marge indistincte: blanc sale, grisátre-jaunátre. Trame lache, en-
trecroisée-ascendante, á sous-hyménium maigre et coUapsé. Hyphes de 
3 ijun diam. aux parois épaissies ou au moins tenaces et cloisons fré-
quentes, toutes bouclées. 
Basides claviformes 4-spores: 16-18 X 4 p,m sans les stérigmates. 
Cystides d'origine profonde, bouclées a la base, naissant des h3Tjhes 
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subiculaires et traversant toute la trame; droites ou sinueuses et un 
peu épaissies dans leur partie inférieure, progressivement amincies vers 
le sommet, qui est arrondi et nu: 90-120 X 5-6 {xm, saillantes de 40-50 y,m. 
Spores cylindracées un peu arquees á hile aigu, hyalines, lisses, non 
amyloídes: 6,4-7 X 1,8-2 pi.ni. 
Hypochnicium vellereum (EU. & Crag.) Parmasto (fig. 2: E-F) 
Sur bois mort á'Ulmus sp.: Fuente del Pino, 24.04. 
Entiérement résupiné: 20 X 1,5-2 cm, adhérent, hypochnoíde, con-
tinu, épaissi jusqu'á 0,7 mm. Hyménium blanc créme, ivoirin ou créme 
rosé tres palé (K. 128 C ou presque Light Buff, Ridgw.) a surface mate, 
farineuse ou plátreuse; opaque, uni ou obscurément tuberculé, nu, non 
craquelé á sec, fragile, a marge concolore amincie, déchiquetée pui."; 
oblitérée. 
Monomitique, aux éléments tous cyanophiles et bouclés. Hyphes ba-
silaires couchées sans cohérence, rectilignes, larges de 3-5 p.m, á parois 
minees ou sub-minces. Trame compacte d'éléments similaires mais un 
peu plus gréles (2-3 \xm) et dressés-fastigiés, rameux en pseudo-dichoto-
mies répétées et denses, qui engendrent une zone basidiogéne confuse 
aboutissant a l'hyménium. 
Basides 4-spores, cyanophiles, tubuleuses et souvent lui peu sinueu-
ses: 40-50 X 5-6 p-m, plus stérigmates d'environ 3 y,ni, saillantes de 
10-15 y,m a la sporulation. Spores hyalines, globuleuses ou subglobuleu-
ses á hile minuscule peu visible: 5-6 jxm diam. ou 5-6 X 4,8-5,4 \xm á pa-
roi légérement épaissie semée de vermes punctiformes assez denses, 
sauf autour du hile oü se ménage une petite plage circulaire nue; non 
amyloídes mais cyanophiles, surtout les vermes, et renfermant d'ordi-
naire un ou deux globules graisseux. 
Chlamydospores ahondantes, naissant des hj^hes de trame —en par-
ticulier dans la región hypo-basidienne— terminales ou intercalaires et 
respeotivement piriformes ou ovoides-fusiformes, aux dimensions variées 
de 7-10 X 5,5-6 [xm. et possédant toutes un gros globule graisseux in-
terne. Membrane hyaline, lisse, épaisse d'environ 1 iim, dextrino'íde en 
roux dans le Melzer, avec une conche périphérique tres minee (péris-
pore ?) intensément cyanophile. 
Lachnella albo-violascens (A. & S.) Fr. 
Sur écorce morte (JJlmus ?): Sierra de Espuña, 14.04; sur brindilles 
indéterminées: Los Molinicos, 18.04; sur Quercos rotundifolia Lamk.: 
Chanipignons de la Péninsule Ibérique: VII - Flore vernale du SE. 4 3 
La Casa de la Noguera, 20.04; sur bois gisant en Sierra de Carrascoy 
le 21.04 et débris d'Ulmus sp. a Fuente del Pino, le 24.04. 
Laeticorticium roseuin (Pers. ex Fr.) Donk. 
Sur Quercus ilex L.: Font Roja, 24.04. 
MetuIodOntia junquillea (Quél.) Parmasto 
Sur Pinus halepensis Mili.: Sierra de la Fuensanta (El Valle), 15.04; 
sur Rosmarinas officinalis L.: Elche de la Sierra, 18.04; sur brindil'es 
indéterminées: Coto de Cehegín, 20.04; sur Quercus rotundifolia Lajnk. 
et Rosmarinus officinalis L.: cinq récoltes en Sierra de El Carche, le 
24.04 et sur un fragment de bois en Sierra de Espuña le 28.04. 
Une des Aphyllophorales les plus répandues dans les maquis enso-
leillés de l'Est et du Sud-est de la Péninsule Ibérique oü elle vegete sur 
les hótes les plus divers. Elle a été précédemment signalée en Andalou-
sie sur Rosmarinus officinalis L., Ulex baeticus Dv. et Juniperus thuri-
fera L. (cfr. MALEN^GN et BERTAULT, 1976: 35). 
Metulodontia queletii (Bourdot & Galzin) Parmasto 
Sur Pinus halepensis Mili. (?): Elche de la Sierra, 18.04; sur branchettes 
gisantes: Coto de Cehegín, 20.04 et Carrascoy (deux récoltes) le 21.04; 
sur Cupressus sp. en Sierra: de Espuña, deux récoltes le 28.04. 
Spores (Coto de Cehegín) ellipsoides ou cylindro-ellipsoídes: 5-5,6 X 
X 2,7-2,9 ^m. 
Peniophora cinérea (Fr.) Cooke 
Sur Ulex parviflorus Pourr.: Font Roja, 24.04 et Sierra de Aitana, 25.04; 
sur écorce de Populus deltoides Marsh: Sierra de Aitana, 25.04. 
Peniophora corticalis (Pers.) Cooke 
Fréquent partout sur Quercus sp. pl.: Aitana, 25.04. 
Peniophora incamata (Pers. ex Fr.) Karsten 
Sur brindilles {Quercus ?): Sierra de la Fuensanta (El Valle), 15.04; 
sur Quercus ilex L.: Font Roja, 24.04: Sierra de El Carche, deux récol-
tes le 24.04; sur Quercus rotundifolia Lamk.: Casa de la Noguera, prés 
Riópar; 20.04 et Sierra de Espuña, 28.04. 
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Spécimens jeunes: ceux de la Sierra de Espuña déjá chargés en gloeo-
cystides tubuleuses a contenu dense, mais encoré sans cystides. Spores 
ellipso'ídes, cambrées-subréniformes, non amyloides: 7-9 X 3,4-4,6 p,m. 
Basides claviformes, étroites, 4-spores: 45 X 5-6 [jim plus stérigmates 
hauts de 4 (jim environ. 
Peniophora lycü (Pers.) v. Hohn. & Litsch. 
Sur Ulmus campestris L.: Sierra de Espuña, 14.04; sur Pinus halepen-
sis Mili., Sierra de la Fuensanta (El Valle), 15.04; sur branchettes indé-
terminées: Tentegorra, 17.04, Mesones 18.04, Carrascoy (deux récoltes), 
21.04, Font Roja 24.04; sur Ulmus sp.. Fuente del Pino 24.04; sur Po-
pulas sp., Pinus halepensis Mili., Quercus ilex L., Rosmarinus officina-
lis L.: cinq récoltes en Sierra de Altana le 25.04. 
Peniophora meridionalis Boidin. 
Assez commun sur débris ligneux variés. Sur branchettes non identi-
fiées: Sierra de la Fuensanta, 15.04, San Pedro del Pinatar et Tentego-
rra 17.04; sur Ceratonia siliqua L., Carrascoy 21.04; sur Quercus ilex L., 
Pinus sp. et bois mort indéterminé: quatre récoltes a Font Roja, 24.04. 
Spécimens anciens dépourvus de spores pour la plupart mais re-
connaissables a leur teinte olivátre et surtout a leurs larges cystides 
(métuloides, lamprocystides) cylindracées á sommet arrondi, entre les-
quelles se glissent et s'étagent a toutes les hauteurs de nombreuses den-
drophyses aux ramuscules généralement granuleux, les plus profondes 
débutant au niveau du subiculum, les supérieures atteignant et dépas-
sant méme quelque peu l'hyménium. Spores (Tentagorra) cylindracées, 
un peu arquees: 7,8-9,4 X 2,6-3,2 iJLm. 
Peniophora nuda (Fr.) Bres. 
Sur bois et brindilles de Quercus ilex L.: trois récoltes a la Font Roja 
le 24.04. 
Petites taches d'abord bombees et circulaires, tres minees: 70-110 \xm 
crass., apprimées, adhérentes, irréguliéres, isolées puis étendues et con-
fluentes en plaques membraneuses continúes. Hyménium uni ou vague-
ment tuberculé par les vestiges des mamelons initiaux, finement cra-
quelé en tous sens a sec; mat, gris clair sale, argileux, vite lavé de vi-
neux puis uniformément gris violacé (vers Light Cinnamon Drab ou 
Cinnamon Drab, Ridgw.), la marge atténuée, blanchátre, étroitement 
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fimbriée puis oblitérée. Trame blanc sale, passant á blanc rosé, la base 
profonde bninie chez l'adulte. 
Monomitique. Zone basilaire épaisse de 15-50 jam, á filaments de 
4-6 ixm, épaissis-gélifiés, assez réguliérement couchés et jaune pále dans 
la jeunesse, plus confus et bruñís chez les spécimens ágés. Trame ver-
ticale, serrée, coherente, aux hyphes d'environ 4 [xm, hyalines ou á peine 
jaunies á leur partie inférieure et épaissies, sauf dans l'hyménium. 
Basides 4-spores cylindracées, larges de 5-6 y,m, saillantes de 6-10 pm 
a la sporulation. Spores hyalines s.l., liases, cylindracées légérement ar-
quees, arrondies aux deux extrémités: 7-8-(9,5) X 2,8-3-3,5 p.m. 
Gloeocystides fréquentes, á paroi hyaline, minee puis épaissie jusqu'á 
1,5 p,m, ellipsoides-claviformes et remplies d'un plasma granuleux-guttu-
lé: 35-50 X 12-18 pim. Lamprocystides ahondantes, coniques-aigües, for-
tement cristalliféres: 15-25-(50) X 5-7-(10) p-m, portees sur des pédon-
cules épaissis; beaucoup d'entr'elles d'origine basilaire, les autres éta-
gées dans la trame. Cystidioles éparses, hyalines, subulées, saillantes de 
15-25 p.m, larges de 5-6 y,m et un peu épaissies vers le bas. 
Proche de P. pithya mais s'en ecarte par son habitat sur feuillus, ses 
larges gloeocystides, ses lamprocystides gréles et ses grandes spores. 
Penlophora pithya (Pers.) John Eriksson 
Sur Pinus pinaster Soland.: Campamento San Juan de Riópar, 20.04; 
sur Pinus halepensis Mili.: Font Roja, 24.04. 
Récolte de Font Roja, 24.04.78: Résupiné, adhérent, gris-brun ou brun 
viólete sur le frais {Drab, ou Brownish Drab, Ridgw.), plus nettement 
gris a sec; minee (100-180 iJim crass.). Hyménium mat, continu, uni ou 
tuberculé-ridulé par les inégalités du support, craquelé á sec. Trame stra-
tifiée en deux couches d'inégale épaisseur, la supérieure importante et 
blanchátre, l'inférieure minee et brunie. 
Spécimens en rapos de végétation. Couche subiculaire atteignant 20 
a 60 p,m d'épaisseur, á gros éléments bruns de 5-6 jxm de large, épaissis, 
couchés mais non soudés entr'eux et montrant de place en place des 
boucles bien formées. Trame haute d'environ 100-120 \j.ra, proliferante, 
verticale, constituée par des éléments similaires a ceux du subiculum 
mais hyalins ou simplement jaunis dans le bas, septés et a parois amin-
cies dans la región hyménienne. 
Basides tubuleuses, rectilignes ou sinuolées, 4-spores, larges de 5-6 jjim. 
Spores tres rares dans nos échantillons, hyalines, lisses, cylindracées-
arquées et arrondies aux deux extrémités (allantoídes): 6,2 X 2,6 p,m. 
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Pas de gloeocystides. Lamprocystides fréquentes, celles de base obli-
ques, robustes: 35 X 15 \ÍXÍ\, directement issues des hyphes subiculaires 
dont elles représentent des terminaisons; celles de trame, verticales et 
étagées, plus fluettes et aigués: 20-35 X 6-10 (xm. 
Nombreuses cystidioles subulées et hyalines dans rhyménium, mais 
pas de dendrophyses. 
Obs.: Espéce septentrionale fréquente en Scandinavie mais certaine-
ment peu répandue dans la región méditerranéenne oü nous ne l'avions 
pas encoré observée, tant en Afrique du Nord que dans la Péninsule 
Ibérique. PlutQt particuliére au genre Picea, elle a été cependant notée 
sur Pinus, Larix, Juniperus et Salix (!), peut-étre méme aussi sur Sor-
bus (J. Eriksson, 1950; J. Eriksson et L. Ryvarden, 1978). 
Phanerochaete calotricha (Karsten) J. Eriksson & L. Ryvarden 
Sur écorce d'un rameau mort de Pinus halepensis Mili.: Sierra de Aita-
na, 25.04. 
Etendu en membrane feutrée continué, adhérente et résupinée. Hy-
ménium lisse, nu s.l., non craquelé á sec, créme ocre (entre Light Buff 
ou Cream Buff et Warm Buff, Ridgw.) recouvrant un subiculum blanc. 
Marge amincie, concolore, tres apprimée, un peu radiante et ébauchant 
des amorces de rhizomorphes. 
Monomitique. Section verticale montrant une strate subiculaire blan-
che recouverte d'une trame basidiogéne jaune clair. Strate subiculaire 
atteignant 100-160 y.m d'épaisseur, formée en grande partie d'hyphes 
hyalines larges de 4-7 jjim, minees ou á peine renforcées jusqu'á 0,5 pim, 
les plus profondes atteignant seules un diamétre de 8-9 p-m avec des 
membranes épaissies a presque 1 p.m; toutes couchées sur le support 
sans compacité ni grande regulante. Au-dessus d'elles l'enchevétrement 
s'accentue, les diamétres se réduisent aux environs de 3 p,m et cet en-
semble de transition passe a la trame basidiogéne. Celle-ci, jaune pále, 
haute de 90-100 \xm, dense, enchevétrée, montre des éléments en majo-
rité encoré plus gréles (2,5 ixm) qui aboutissent á rhsmiénium. 
Basides claviformes étroites, 4-spores: 25-27 x 4-5 txm. Cystides nom-
breuses, insérées á la base des bouquets basidiens; hyalines, núes, fu-
so'ídes-subulées, á parois congophiles minees ou a peine renforcées: 
40-55 X 3-4 Jim, saillantes de 10-25 ¡xm mais quelquefois subincluses. 
Spores cylindro-ellipsoídes hyalines, lisses, non amyloides, pouvant mon-
trer un ou deux globules internes: 4,6-5,5 X 2,2-2,5 p,m. 
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Quelques cristallisations dans la región subiculaire et auciine bou-
ele décelable dans l'ensemble du carposome. 
Obs.: Proche de Phanerochaete sanguínea dont on a pu le considérer 
comme une forme non chromogéne, mais distinct néanmoins, selon 
J. Eriksson et L. Ryvarden (1978, t. 5:997) par ses nombreuses cystides 
effilées. Versé au genre Grandiniella Karst, par J. Burdsall Jr. (1977: 
327), qui refuse Phanerochaete dans la Nomenclature, son admission ne 
pouvant s'effectuer qu'au sens du seul néotype valable: le Thelephora 
odor ata Fr., ce qui en ferait un synonyme prioritaire de Scytinos-
troma Donk 
Phaneirochaete tuberculata (Karsten) Donk 
Sur rameaux morts et gisants de Rosmarinus officinalis L. en Sierra 
de Espuña, le 28.04. 
Spécimens identiques a ceux décrits antérieurement d'Andalousie 
(MALENgoN & BERTAULT, 1976: 36), ici tres luxuriants, envahissants, mon-
trant un hyménium tuberculé, mérulioi'de á sub-poré sur le frais et qui 
le demeure en partie a sec. 
Phlebia subserialis (Bourdot & Galzin) Donk 
Sur Pinus halepensis Mili., en Sierra de Espuña, le 28.04. 
Spécimen jeune, étendu en minee membrane apprimée, mate et feu-
trée. Hyménium lisse ou tres obseurément tuberculé, blanc sale puis 
créme, passant peu á peu a l'ocracé. Trame blanche, tres réduite (15 p,m 
crass.), couchée-eonfuse et eoUapsée, aux hyphes hyalines et bouclées. 
Basides elaviformes 4-spores: 20-25 X 4-5 {xm. Cystidioles nombreu-
ses, hyalines, étroites, subulées, a parois minees ou tenaces, núes ou se-
mées de quelques granules dans leur partie supérieure: 50-60 X 3-3,5 p.m, 
saillantes jusqu'á 25 \i.m. Spores hyalines, cylindracées, un peu arquees, 
non amyloides: 5 X 1,5-1,8 p,m. 
Sterellutn pini (Schleich. ex Fr.) Karsten 
Sur Pinus halepensis Mili.: Font Roja, 24.04; sur Pinus pinaster Soland: 
Sierra de Espuña, 28.04. 
Trechispora sp. 
Sur bois indéterminé et tres décomposé, en Sierra de Espuña, le 28.04. 
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Petites plaques tomentelloídes souples, floconneuses, entiérement ré-
supinées et aisément separables. Subiculum gris fumée; hyménium gris-
noir a noir, relevé de nombreux aiguillons mous, les uns petits et den-
sément groupés, d'autres clairsemés et de grande taille (1 X 0,4 mm). 
Monomitique. Hyphes basilaires de 3,5-5 iJim diam. á parois minees 
ou a peine renforcées jusqu'á 0,5 ixm, lisses, gris cendré, gris bleuté, 
gris violacé, parfois fauves, rameuses sous angles tres ouverts, bouclées 
et láchement entrecroisées. Les basidiogénes similaires mais un peu 
plus étroites (3-4 pim), hyalines, dressées-rameuses, a cloisons rappro-
chées et bouclées. 
Basides collapsées, 4-spores. Spores á profil entier, sphérique ou 
subsphérique: 4,6-5 X 4,2-4,6 p-m á face dorsale modérément aplanie et 
hile punctiforme, ponctuées de petites vermes arrondies et pleines (!) 
assez espacées (10-11 par profil sporal); membrane un peu épaissie, gris 
cendré passant á olivátre dans le Melzer. Pas de cystides. 
Obs.: Exemplaires petits et en mauvais état, interdisant toute Identifi-
cation precise et permettant seulement d'évoquer le Caldesiella viridis 
par les tonalités bleuátres de leurs éléments, ou le Caldesiella caldcóla 
(B. & G.) Christ. du fait de leur hyménium hydnoide et des tons fauves 
observes gá et la sur certaines hyphes. 
A ce propos, il faut préciser que le Caldesiella caldcóla —devenu 
aujourd'hui le Tomentella caldcóla (Bdot. & Galz.) Larsen 1967—• est 
dépourvu des caractéristiques sporales propres aux Phylactériés et ne 
peut en conséquence appartenir aux Tomentelles ss.str. Pour cette rai-
son il doit étre separé du Caldesiella ferruginosa (= Tomentella crinalis 
(Fr.) Larsen 1967) dont il fút a l'origine consideré comme variété par 
Bourdot et Galzin (1928:471). 
On sait en effet que l'apparence difforme des spores de Phylactériés 
resulte d'un développement compliqué oü le sporoide initial est de 
bonne heure soulevé par des bosses primaires, secondaires et tertiaires 
superposées et creuses (!), auxquelles s'ajoute un gros hile sub-dorsal, 
conique et recourbé en ergot *. A l'opposé, le Caldesiella caldcóla ne 
présente que des spores verruqueuses banales oü le sporoide initial 
reste simple, avec un hile basilaire petit et des ponctuations tégumen-
taires pleines (!). C'est le schéma de beaucoup de Corticiaceae, schéma 
élémentaire que Ton rencontre entr'autres dans le genre Trechispora 
Karst, emend Liberta (= Cristella Pat. ex Donk), dans lequel le Calde-
siella caldcóla, par son hyménium accidenté, sa structure monomitique, 
ses hyphes bouclées et, bien entendu, ses petites spores verruqueuses. 
(*) G. Malengon, 1958. 
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doit étre transiere sous le nom de Trechispora caldcóla (Bdot. & Galz.) 
Malengon (Basionjone: Caldesiella ferruginosa var. caldcóla Bourdot & 
Galzin, 1928). 
Tubulicrinls calothrix (Pat.) Donk 
Sur bois décomposé de Pinus halepensis Mili, en Sierra de Carrascoy, 
le 21.04. 
Mycélium visible en flocons blanc-créme dans les anfractuosités du 
support, tres délignifié. Carposome luxuriant, étendu, apprimé, adhé-
rent, a marge amincie, déchiquetée, ou nuUe. Hyménium créme ou lavé 
d'ocracé, mat, uni, finement cilié sous la loupe, continu avec quelques 
craquelures transversales de place en place á sec. 
Trame et hyménium accrescents. Cystides innombrables, saillantes, 
amyloides en violet brunátre dans le Melzer, á fin canalicule central 
dilaté au sommet en ampoule oblongue latéralement déjetée. Nombreu-
ses hyphes de trame également amyloides, á cloisons rapprochées et 
bouclées. Spores allongées, droites ou un peu arquees. 
Structure absolument identique a celle du spécimen récolté par l'un 
de nous en Catalogne (X. Llimona, mai 1971, a Roses) et décrit ulté-
rieurement par MALENQON et BERTAULT (1976: 38-39, fig. 11). Espéce peu 
commune. 
Lachnocladiaceae 
Asterostroma ochroleucum Bres. 
Sur Rosmarinus mort, a Carrascoy le 21.04. Les 14 et 28.04, trois spé-
cimens dissimulés et presque enterres á I'extréme base de souches vi-
vantes de Rosmarinus officinalis L., et un sur brindilles de Pinus ha-
lepensis Mili, en Sierra de Espuña. A nouveau sur Pin d'Alep a Font 
Roja le 24.04 et au-dessus de Sella en Sierra de Altana, le 25.04. 
Hyménium jaune chamois ou £u*gileux clair pouvant se laver de rose 
pále. Spores (sporoide seul!): 4,8-5,2 p,m, subsphériques ou sphériques, 
a gros hile saillant et peu arqué, hérissées de bosses creuses coniques-
obtuses ou en doigt de gant, hautes d'environ 1,6 fxm. Peu avant leur 
apparition la surface du sporoide prend ime apparence facettée avec 
membrane amyloide en violet, et c'eat seulement au sommet de chacun 
des polyédres formes par la rencontre de ees facettes que se développent 
les jeunes bosses, d'abord hémisphériques puis de plus en plus allon-
gées, selon un processus qui evoque d'assez prés celui des Phylactériés. 
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Stelles de la trame fortement cyanophiles dans la jeunesse mais 
cessant peu a peu de l'étre a mesure qu'elles s'indurent et se pigmentent. 
Scytinostroma portentosiim (Berk. & Curt.) Donk 
Sur Quercus rotundifolia Lamk. les 20 et 21.04 á la Casa de la Noguera, 
prés Riópar; sur Rosmarinus officinalis L. et Pinus hahpensis Mili., a 
El Carche le 24.04. Fréquent le 25.04 en Sierra de Altana sur Pinus ha-
lepensis Mili., Quercus ilex L., Quercus rotundifolia Lamk., Rosmarinus 
'officinalis L., Cálycotome spinosa Link et Ulex parviflorus Pourr. Sur 
Pinus halepensis Mili, en Sierra de Espuña le 28.04. Au total quatorze 
récoltes. 
Fructifications atteignant 25 cm de long. envahissantes, adnées, ére-
me á créme ocracé ou argileuses (Light ochraceous Buff, Warm Buff, 
Ridgw.), mates, á surface lisse ou a peine furfuracée. Trame palé, sim-
ple ou stratifiée. Basides tubuleuses larges de 5-6 jjim, saillantes d'en-
viron 25 jJim. Cystidioles absentes ou exceptionnelles, subulées, sembla-
bles a des basidioles stérilisées. Spores subsphériques a hile conique 
saillant, lisses et amyloides en violet dans le Melzer: 5,4-6,5-(7) X 5-5,8-
(6,2) jxm. 
Espece déjá reconnue en Catalogne sur Quercus pyrenaica Willd., 
et en Andalousie sur Ulex baeticus Dav. 
Schizophyllaceae 
Cyphellopsis anómala (Pers. ex Fr.) Donk 
Sur brindilles de Pinus halepensis Mili.: Font Roja, 24.04. 
Es|>ece cosmopolite et polyphage, peut-étre composite tant sont va-
riables ses dimensions sporales et méme son apparence extérieure, qui 
ont conduit dans le passé a la création de nombreuses formes, varietés 
ou espéces distinctes (Pilát,-1925; G. B. Cooke, 1961). Récemment A. Age-
rer (1978 a) a reconnu deux lignées distinctes dans des récoltes effec-
tuées aux Cañarles (Ténériffe) sur rameaux morts, en foréts de Laura-
cées (Sippe RA 5677) et sur Salix canariensis (Sippe RA 5952). 
Henningsomyces candidus (Pers. ex Schleicher) O. Kuntze. 
Sur Pinus halepensis Mili.: Sierra de Espuña, 14 et 28.04 (quatre 
récoltes); Font Roja, 24.04; Sierra de Altana, 25.04. Sur Pinus pinaster 
Soland.: Mesones, 18.04. 
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Basides 4-spores: 18 X 4,5 p.m. Spores sphériques ou á peine dis-
tinctement ellipsoides: 4-4,8 [xm diam., á paroi fortement cyanophile et 
hile imperceptible. 
Schizophyllum commune Fr. 
Commun partout et sur tous supports ligneux, morts ou languissants: 
Sierra de España, 14.04; Sierra de la Fuensanta, 15.04; Mesones, 18.04; 
Cortijo del Portillo (Riópar), 19.04; Carrascoy, 20.04; Font Roja, 24 
Sierra de Altana, 25.04. 
Stereaceae 
Hematostereuní sanguinolentiun (A. & S. ex Fr.) Pouzar 
Sur Pinus halepensis Mili.: Sierra de Espuña, 14 et 28.04. Fréquent. 
Spores cylindro-ellipsoides, droites ou arquees, amyloides, en gris-
bleu ou en violet: 8-8,6-9,4 X 3-3,84,4 \x,m. 
Lopharia sp^adicea (Pers.) Boidin 
Sur Populus deltoides March., en Sierra de Aitana, 25-04. 
Stereiun hirsutum (Fr.) S. F. Gray 
Partout commun sur hótes varíes: Pinus halepensis Mili., Quercus coc-
cifera L., Q. ilex L., Q. rotundifolia Lamk.: Sierra de Espuña, 14.04; 
Casa de la Noguera, 20.04; Font Roja, 24.04; Sierra de Aitana, 25.04, e t c . . 
Stereum sulphuratum Berk. & Rav. 
Sur Quercus ilex l^.: Font Roja, 24.04; Sierra de Espuña, 28.04. 
Hydnaceae 
Auñscalpium vulgare (Fr.) Karsten 
Sur cónes de pin au Cortijo de los Chorros, 19.04. 
Steccherinum ochraceum (Pers. ex Fr.) S. F. Gray 
Sur éclats de bois et brindilles (de Quercus ?): Los Molinicos, 18.04; 
sur Pinus halepensis Mili.: deux récoltes en Sierra de Espuña le 28.04. 
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Thelephoraceae 
Tomentella crínalis (Fr.) Larsen 
(= Caldesiella ferruginosa (Fr.) Sacc.) 
Sur écorce de Pinus halepensis Mili.: Los Molinicos, 18.04. 
Hyménium papillé ou hydnoide, fauve gai bordé d'une large frange 
concolore fimbriée ou aranéeuse apprimée. Cordonnets basilaires gréles 
formes d'hyphes squelettiques épaissies et tres fines (1-1,5 pim diam.), 
dépourvues de cloisons et colorees en fauve s.l. Hyphes generatrices 
formant la trame, larges de 3-4 p.ni, a parois minees et hyalines ou fauve 
clair; a contenu souvent coloré en orangé clair (chloral), partout bou-
cléés et lisses. Basides longuement pédonculées, 4-spores, a partie su-
périeure claviforme. Spores brun-fauve clair s.l., subsimples ou plus ou 
moins profondément sinuolées, avec bosses primaires et secondaires 
arrondies et petites bosses tertiaires gémellées, spiniformes et creases: 
7-11 X 6-7 ixm (sans les bosses spiniformes). 
Obs.: Le Caldesiella ferruginosa var. caldcóla Bdot. & Galz. actuelle-
ment designé sous le nom de Tomentella caldcóla (Bdot. & Galz.) Lar-
sen 1967, a été reporté par nous (p. 48 du présent travail) au genre 
Trechispora en raison de ses spores qui ne répondent pas á celles des 
Phylactériés. 
Tomentella fuscella (Salce.) Ltmd. & Nannfeldt 
Sur bois délignifié de Pinus halepensis Mili.: El Carche, 24.04 et sur 
bois carié de Quercus ilex L. en Sierra de Altana, le 25.04. 
L'espéce est ici envisagée «sensu Svrcek 1969», c'est á diré dans la 
conception restreinte des Brunneolae dépourvus de cordonnets mycé-
liens. Larsen (1974: 117) ne reconnait pas cette appellation, l'Hypochnus 
fuscellus de Saccardo —^basionyme de la Tomentelle ci-dessus— appa-
raissant, faute de type: «conspecific with either Tomentella sublilacina 
or T. ochracea». 
Nos recoltas montraient des fructifications minees, adhérentes, ve-
loutées, de teinte bistrée, presque noire (Castaneus x Ater, Sacc. ou 
Clove Brown, Ridgw.). Spores arrondies-anguleuses, a gros hile crochu 
parsemées de bosses spiniformes creuses: 10-11 X 6-9 y,m (sans les 
bosses spiniformes), brun clair s.l. 
Tomentella jaapíi (Bres.) Bourdot & Galzin (fig. 3-A-H) 
(= Tomentella papillata v. H. & Litsch., 1908) 
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No. 265/78.—Sur écorce morte (de Pinus halepensis Mili.?): Sierra 
de Espuña, 14.04. 
Peu étendu, membranuleux, atteignant á peine 0,5 mm d'épaisseur, 
moUement feutré et peu adhérent. Subiculum brun á bordure concolore 
apprimée, filamenteuse-feutrée, pálissante et stérile, souvent mal défi-
finie. Hyménium continu, chátain á reflets rouillés (Klincksieck No. 85; 
Castaneus Sacc, ou Carob Brown, Mars Brown, Rigdw., avec des 
reflets roux), mat, couvert dans toute son étendue de petites papilles 
hémisphériques jointives (3-5 par mm.). 
Hyphes larges de 2,5-4 y,m á membrane minee ou a peine sensible-
ment épaissie, núes, brun clair s.l. et rígidiuscules en profondeur, pális-
sant jusqu'á sub-hyalines et plus souples vers l'hyménium, les cloisons 
fréquentes et partout bouclées. Les basilaires non différenciées, cou-
chées, souvent rectilignes, rameuses sous anglas presque droits ou tres 
ouverts et formant un minee subiculum peu cohérent dépourvu de cor-
donnets mycéliens. Trame dressée á la perpendiculaire du subiculum, 
lache, ramifiée en corymbes répétées qui aboutissent a l'hyménium. 
Basides claviformes 4-spores, bouclées: 30-37 x 5-6 y.m, plus stérig-
mates hauts de 4-5 jam. Spores brun clair s.l. á profil ellipsoíde simple, 
un peu facetté ou rendu sinueux par de larges bosses primaires plus 
ou moins saillantes; hérissées d'aiguillons creux atteignant 1 ixm de 
haut, et pourvues d'un gros hile sub-dorsal conique, rabattu en ergot: 
7-8 X 5-6 y.m (sans les aiguillons). Pas de cystides mais, entre les ba-
sides s'intercalent fréquemment de minuscules poils cylindracés (10-
15 X 2-2,5 y.m) figurant de maigres cystidioles. 
Avec la potasse (KOH a 2 %) le pigment brun des hyphes vire au 
bistre olivacé. 
No. 271/78.—Sur bois nu de Pinus halepensis Mili.: Font Roja, 24.04. 
Tres semblable a la récolte precedente mais encoré plus minee et 
apprimé, adhérent, a teinte plus ferrugineuse (entre Argus Brown et 
Brussel Brown, Ridgw., ou K. No. 110 X 105). Surface hyménienne pa-
pillée ou dégradant vers simplement floconneuse. Pas de cordons my-
céliens. 
Trame pále s.l., aux hyphes bouclées parfois subhyalines, la plupart 
coUapsées. Cystidioles éparses ou nuiles, nécropigment granuleux rou-
ge dans de nombreuses basidioles. Basides étroites, allongées, clavifor-
mes, bouclées á la base et parfois ;teintées de brun pále: 40-45 X 5-7 y,m, 
plus des stérigmates arques, hauts de 4-5 p.m. 
Basidiospores de 6,8-9 X 5,6-6 iJ,m (sans les aiguillons), brun clair 
5 4 G. Mtdenqon et X. Llimona 
s.l. á contour general briévement ellipsoide et gros hile aigu rabattu; 
plus ou moins fortement sinualées par de grosses bosses primaires sur 
lesquelles s'inscrivent parfois de bosses secondaires, Fensemble rendu 
aculéolé ou spinuleux par des aiguillons tertiaires creux, clairsemés, pou-
vant atteindre 1-1,25 nm de haut. 
Les tons bruns passent á l'olivacé avec la potasse a 2 %. 
Obs.: Espéce peu commune de la Section Papilloseae Svrcek (1960), ca-
ractérisée par son thalle pelliculaire, son subiculum dépourvu de cor-
donnets mycéliens et son hyménium verruqueux. 
La iteinte fondamentale du T. jaapii est le brun qui colore la paroi 
de ses hyphes, mais les reflets ferrugineux de son hyménium provien-
nent d'un nécropigment rouge-briqueté vif, qui se dépose en fis granu-
les ou en masses amorphes a l'intérieur de basidioles mortes de tous 
ages, ou s'exsude au sommet des plus gréles, qu'il coiffe d'un capuchón 
détersile coloré. L'accumulation de ees éléments finit par devenir itrés 
sensible et modifie peu á peu la teinte bruñe initiale du champignon. 
Sou£ reserve de ce nécropigment rouge dont il n'est pas fait état, 
nos récoltes répondent tout á fait au T. jaapii de Miss Wakefield (1969: 
189, fig. 2 c) et a celui tres bien precisé par Svricek (1960: 209-210), qui 
indique des volumes sporaux proches des nótres: 6,5-8,5 X 5,5-7 jxm. 
Les chiffres de 8-11 X 7-10 p,m ou 8-10 {xm diam. donnés par Bourdat 
et Galzin (1928: 705, No. 789) doivent done englober les aiguillons; ils 
semblent d'ailleurs empruntés á v. Hóhnel et Litschauer (1908: 38) qui 
foumissent des mensurations identiques sous la rubrique du Tomen-
tella papillosa vH. & L. 
Le binóme Tomentella jaapii est aujourd'hui consideré par Larsen 
(1974: 119) comme nomen nudum. On retrouve alors l'espéce incorporée 
au Tomentella caerülea (Bres.) v. H. & L., auquel Larsen —qui mentionne 
chez luí un dépót intrabasidien de matiére granuleuses rouge— adjoint 
en synonymie les T. papillosa v. H. & L., T. cervina (Burt) B. & G. et 
T. sórdida Wakefield. 
Tomentella neoourdotii J. M. Larsen 1968 (fig. 4 A-B) 
Sur le rythidome décomposé á la base d'une tige morte de IJlex parvi-
jíorus Pourret. Sierra de Aitana, 25.04. 
Minee, fumagoide, apprimé, peu adhérent. Hyménium uni ou furfu-
racé, marrón vineux sur le frais, temi et obscurci a sec en brun bistre 
noirátre {Warm Blackish, Brown, Seal Brown, Ridgw.). Pas observé de 
cordonnets mycéliens. 
FiG. 3. Tomentella jaapii (Bres.) Bdot. & Galz.: Récolte 265/78 — A, ramifications 
basidiogenes; B, basidioles á nécropigment interne rouge vif; C, groupe de jeunes 
basidioles á sommet encroúté du méme nécropigment rouge vif, mais ici externe; 
D, hyphes basilaires; E, quatre basidiospores Qont une dépourvue de bosses ter-
tiaires et paraissant inerme {A k D x 1000; E x 2500). Récolte 271/78 — F, deux 
basides; G, basidioles á nécropigment rouge vif interne; H, quatre basidiospores 
(F et G X 1000; H x 2500). 
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Hyphes subiculaires de 3,5-6 p.m bruñes s.l., faiblement épaissies á 
0,5-0,7 y.m, recouvertes d'une gaine dense et spinuleuse concolore, bou-
clées aux cloisons, les plus profondes rampantes, rectilignes, rameuses 
a angles droits, les autres plus souples et láchement entrecroisées; celles 
de la trame basidiogéne similaires mais un peu moins larges (3,4-5 [xm), 
enchevétrées, incrustées ou núes, pálissant vers l'hyménium. 
Basides non observées. Basidiospores bruñes s.l., aculéolées par des 
aiguillons creux atteignant 0,8 iJ,m de haut, le sporoide fondamental 
subglobeleux ou briévement ellipso'íde, á profil régulier ou presque, avec 
un gros hile sub-dorsal et crochu: 5,6-6,4-(7,5) X 5-5,6-(6,4) iJim. sans 
les aiguillons. 
Obs.: Espéce reconnaissable a sa teinte obscure, ses hyphes subiculai-
res incrustées et ses petites spores réguliéres. M. J. Larsen (1968) en 
a retracé l'historique bibliographique et lui incorpore les Tomentella 
granosa (Bres.) Bdot. «fc Galz. (1924), et Tomentella bourdotii Svrcek 1958. 
Tomentella sp. No. 266/78 (fig. 4-C-H) 
Etendu a la face inférieure de brindilles gisantes de Pinus hálepensis 
Mili, et gagnant le sol environnant: Sierra de la Fuensanta (El Valle) 
le 15.04. 
Feutré, compact, adhérent, á surface unie, réche, d'un bnan obscur 
presque noir, ou noire. Hyménium en grande partie disparu, devoré 
par les insectes; subiculum dépourvu de cordonnets mycéliens, conco-
lore á la partie superficielle ou d'un brun moins foncé. 
Hyphes subiculaires láchement rampantes, rigidiuscules, á longs seg-
ments rectilignes, bouclées aux cloisons, anastomosées qk et la, rameu-
ses á la perpendiculaire, á paroi épaissie á 0,5-l-(2) um; bruñes s.l. dans 
l'eau, gainées de granules ou de fines aiguilles concolores, larges de 
4-6-(7) y.m sans les incrustations, qui peuvent atteindre l,5-(2) pm de 
haut, mais se limitent entre 0,5-1 \¡.m. dans la plupart des cas. Trame 
de filaments similaires, bruns et incrustes mais moins robustes (3-5 y-m 
diam.) et moins rigides, a parois progressivement amincies et éclaircies 
—certaines devenant méme sub-hyalines— a l'approche de l'hyménium, 
en méme temps que leur diamétre se réduit; sinueux en profondeur, 
ailleurs tortueux et contoumés par de brusques coudures souvent pro-
longées en arriera d'un éperon incolore, láchement enchevétrés en en-
trelac d'apparence un peu réticulée. En surface cette trame s'achéve 
par des corymbes ou de courtes grappes basidiennes. 
Basides rarissimes dans nos spécimens, 4-spores, cylindro-clavées et 
FiG. 4. Tomentella neobourdotii Larss.; A, basidiospores (x 2500); B, hyphes ba-
silaires (x 1000). Tomentella sp. No. 266/78; C, basidiospores; D, basidioles et 
basides; E, basidioles á capuchón résinoide brun foncé ou brun clair; F, basidioles 
á capuchón résinoide et nécropigment noir interne ou superficiel; G, éléments co-
lores de la trame au parcours anguleux, montrant un éperon hyalin á chaqué 
coudure; H, hyphes basilaires (C x 2500; D k H x 1000). 
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bouclées á la base: 40 X 7 ixm, plus sitérigmates arques de 7,5 y,m de 
haut. Basidiospores subglobuleuses ou briévement ellipsoides avec un 
gros hile courbé, á contour entier assez régulier mais pouvant montrer 
une face dorsale aplanie ou quelques légéres déformations de leur pro-
fil; parois minees, brun clair s.l., ornees de verrues creuses digitéolées 
ou aculéolées peu serrées: 6,6-8-8,6 X 5-6,5-7,4 {xm (sans les verrues) qui 
atteignent environ 1 lim de haut. 
Pas de cystides vraies ni de cystidioles différenciées, mais beaucoup 
de basidioles de la partie inférieure des corymbes se stérilisent et se 
coiffent d'un gros globule résinoide brun. Tardivement, et de fagon ac-
cessoire, des granules amorphes ou des plaquettes d'un noir opaque 
se déposent á la surface ou a l'intérieur de ees basidioles capitées et 
de quelques éléments sous-hyméniens. 
La potasse (KOH 2 %) ne modifie pas de maniere sensible la colo-
ration des hyphes ni celle des spores, mais les éléments hyméniens, no-
tamment la partie supérieure des basidioles et des basides coUapsées, 
prend une teinte verte, pendant que le globule résinoide des basidioles 
capitées passe au vert olive presque noir. 
Obs.: Cette Tomentelle pourrait évoquer le T. bourdotii Svrcek (1960: 
235-237), devenu le T. ncobourdotii Larsen décrit plus haut, par sa teinte 
genérale, son subiculum foncé aux hyphes brunies et épaissies, souvent 
incrustées, ses spores subglobuleuses, e t c . . Mais aucune description 
ne fait état á la fois des éléments capités de brun, du nécropigment 
noir et des éperons hyalins aux coudes des hyphes colorees. En ,tout 
cas, les «paraphyses» décrites et figurées par V. Litschauer (1933: 59-60) 
chez le Tomentellu cervina (Burt) Bdot. & Galz., quoique fort ressem-
blantes á nos éléments capités, ne paraissent pas suffisantes á elles 
seules pour permettre d'incorporer dans les Cystiolatae la présente es-
péce, que nous nous bomons ici a décrire, sans lui attribuer une épithé-
te spécifique. 
Tomentellasitrum umbrinum (Fr.) Svrcek 
Sur le mortier entourant une brique gisant á terre: Sierra de Espuña, 
14.04. 
Hyménium gris-noir ou noir, velouté, étendu sur une trame brun 
obscur. Hyphes basilaires rampantes, larges de 5-6 pim, a membrane 
bruñe, épaissie a 0,5-1 jxm, et a cloisons non bouclées. Trame perpen-
diculaire au subiclum, formée au départ d'hyphes similaires, puis peu 
á peu amincies, plus claires, plus étroites (3-4 p.m), s'achevant en co-
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rymbes basidiogénes arquees en berceaux et donnant naissance á de 
longues basides claviformes, 4-spores, de 70 X 10 p,m, plus les stérig-
mates de 7-8 \xm de haut. Spores brun clair, ellipsoides, á verrues creu-
ses tronquees et gros hile crochu sub-dorsal: 10 X 7 p,m. 
Tomentellina bombycina (Karst.) Bdot. & Galz. 
Fréquent. Huit récoltes en Sierra de Espuña les 14 et 28.04 sur bois, 
rameaux et débris divers de Pinus hatepensis Mili., tiges mortes de 
Rosmarinus officinális L., et méme sur une vieille brique gisante. Ega-
lement sur Pinus hatepensis Mili, le 15.04 en Sierra de la Fuensanta 
(El Valle) et sur écorce indéterminée á Carrascoy, le 21.04. 
Phylacteria terrestris (Ehrbg.) Pat. var. digitata Bdot. & Galz. 
A terre, dans le sable des dunes: Pinéde de San Pedro del Pinatar, prés 
Cartagena: 17.04. 
Polyporaceae 
Antrodia ramentacea (Berk. & Br.) Donk 
{— Coriolellus ramentaceus Domanski 1972) 
Sur Pinus hatepensis Mili.: deux récoltes a Font Roja le 24.04, ei une 
sur Cupressus sp. dans la Sierra de Espuña (La Perdiz), le 28.04. 
Antrodia sinuosa (Fr.) Karsten 
( = Coriolellus sinuosus Sarkar 1959) 
Sur bois décortiqué de Pinus hatepensis Mili.: deux récoltes a El Car-
che, 24.04. 
Sur Pinus hatepensis Mili.: Font Roja, 24.04. 
Spores sub-allantoides: 4-5 X 1,5 [xm, ni cyanophiles ni amyloides. 
Pourriture cuboide bruñe. 
Ceriporia bresadolae (Bdot. & Galz.) Donk 
Abondant autour de Murcie, toujours sur Pinus, peut-étre méme exclu-
sivement Pinus hatepensis Mili, et d'ordinaire sur bois décortiqué et 
encoré dur. Dans un précédent travail (MALENgoN et LLIMONA, 1980) 
nous avons décrit et discute ce Poria pinicole, en donnant nos raisons 
pour le maintien en sa faveur du binóme Poria bresadolae, a l'encon-
tre de P. purpurea, propre a l'espéce des feuillus. 
Nombreuses récoltes un peu partout, notamment en Sierra de Es-
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puna, á Elche de la Sierra, Los Molinicos, Carrascoy, El Carche, en 
Sierra de Altana y Sierra de la Fuensanta, entre les 14 et 28.04. 
Cerrena unicolor (Bull. ex Fr.) Murrill 
Sur bois mort indéterminé, le 19.04 au Cortijo del Portillo. 
Cerrena unicolor f. resupinata Weinm. 
Sur brindille gisante au Coto de Cehegín, le 20.04. 
Spores cylindro-ellipso'ides a face dorsale plañe, ni cyanophiles, ni 
amylo'ides: 5,8-6,4 x 2,5-2,8 iJtm. 
Fibuloporía donkii Domanski 1969 
Sur Pinus sp. (P. halepensis v. P. pinaster ?): Sierra de Espuña, 14.04. 
Récolte tres réduite. Fructifications debutantes, d'un ton encoré cíte-
me á peine ivoirin, bordees d'une étroite marge fimbriée blanc pur, 
peu adhérente. Tubes hauts de 0,5 mm, á orífices arrondis puis suban-
guleux, encoré petits: 6 á 7 par mm. Subiculum pelliculaire blanc. 
Monomitique. Trame des itubes aux éléments gréles: 1-5-2,5 p-m diam., 
bouclés, a parois minees non cyanophiles, confüsément entrelaces á la 
base, subréguliers vers l'aréte des pores oü ils émergent en poils sim-
ples, libres, flexueux, ñus ou gainés de granules et de fines aiguilles 
cristallines. Le médiostrate de cette trame est lui méme bourré de sem-
blables cristallisations qui enveloppent les hyphes ou s'amassent dans 
les interstices des tissus. Sous-hyménium peu distinct, mais les hyphes 
situées immédiatement sous les basides apparaissent tres gréles, á bou-
cíes fréquentes, et abondamment ramifiées. 
Basides itrés petites, cylindro-clavées, (2)-4-spores, a base bouclée: 
9,5-11,2 X 2,8-3,4 pim, plus les stérigmates effiles atteignant 3 \}.m au 
máximum. Basidioles cylindracées ou claviformes, mélángées a de nom-
breux éléments fusai'des tres plasmatiques, droits ou arques, á base 
bouclée, mesurant 8-11 X 1,8-3,4 [xm, qui pourraient représenter des 
cystidioles. Spores minuscules, subsphériques, largement ellipsoídes ou 
déformées; hyalines, lisses, ni amyloides ni cyanophiles, pouvant mon-
trer un ou deux globules internes: 2,4-3 X 2-2,5 jj-m. 
Gloeophyllum abietínujn (Bull. ex Fr.) Karst. 
Commun sur Pinus halepensis Mili, dans la Sierra de la Fuensanta (El 
Valle) le 15.04; observé sur un poteau en bois de Pin le 19.04 aux 
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Chorros del Río Mundo dans la Sierra del Calar del Mundo; tres com-
mun sur Cupressus sempervirens dans la Sierra de Espuña (La Per-
diz), le 28.04. 
Gloeophyllum sepiariujín (Wulf. ex Fr.) Karsten 
Peu conunun. Une récolte sur Pinus pinas ter Soland. prés de Mesones 
le 18.04, et une secondé le méme jour sur Pinus halepensis Mili, á Mo-
linicos. 
Gloeophyllum trabeum (Pers.) Murrill. 
Fréquent, mais moins que le Gl. abietinum. Plusieurs récoltes sur Pi-
nus halepensis Mili, en Sierra de Espuña le 14.04 et en Sierra de la 
Fuensanta (El Valle), le 15.04. 
Trame lache, aérifére, entrecroisée, dimitique, les hyphes genera-
trices hyalines ou sub-hyalines, a parois minees ou á peine renforcées, 
non cyanophiles, larges en moyenne de 2,5 pim, a cloisons fréquentes 
et bouclées. Fibres squelettiques de 2-3-(4) p.m diam. sans cloisons, á 
membranes tres épaissies d'un brun de miel s.l., passant a vert olivacé 
dans le Bleu et montrant par la une certaine cyanophilie. 
Basides nettement cyanophiles, 4-spores. Spores hyalines, non cya-
nophiles, cylindracées a sommet arrondi et base oblique, la face dor-
sale rectiligne ou tres légérement- cambrée: 8,5 X 2,8 (xm. 
Hirschioporus fusco-violaceus (Ehr. ex Fr.) Donk 
( = Trichaptum fusco-violaceum (Fr.) Ryvarden 1972) 
Sur Pinus halepensis Mili., en. Sierra de Espuña, le 14.04. 
Pereiuiiporía medulla-panis (Jacq. ex Fr.) Donk 
Sur Pinus halepensis Mili.: Molinicos, 18.04. 
Perenniporia rosmarhii A. David et G. Malengon 
A l'extréme base d'une tige vivante de Rosmarinus officinalis L., a El 
Carche, le 24.04. 
Poria thermophile récemment separé du Perenniporia medulla-panis 
aunque il esl tres affine quoique génériquement incompatible (DAVID 
et MALENgoN, 1978: 400-407). Actuellement connu sur Romarin dans 
le Midi de la France (BOIDIN, 1964, DAVID, 1973, 1977, 1978) et au 
Maroc (MAUENgoN, 1967, sur Ephedra altissima Desf., sur Juniperus 
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phoenicea L., DAVID, 1973). On doit encoré lui rapporter les spéci-
mens sur Juniperus phoenicea sígnales en Espagne á la Retuerta de 
Pina sous le nom de Perenniporía medulla-panis par MALENgoN et 
BEBTAULT (1976: 44). Au Portugal, Jaquenoud l'a observé dans la Sie-
rra de Arrabida {A. David, in litt.). 
Spongiporus leucomallellus (Murr.) A. David (1980: 23) 
(= Tyromyces leucomallellus Murrill 1940 - Tyromyces gloeocystidia-
ius Kotlaba et Pouzar, 1964). 
Sur Pinus hálepensis Mili.: Sierra de la Fuensanta (El Valle), 15.04, et 
Molinicos, le 18.04, sur Cupressus sempervirens L.; cinq récoltes sur Pi-
nus hálepensis et Pinus pinaster Soland. en Sierra de Espuña le 28.04. 
Chair amere, peres créme, petits, anguleux: 4-5 par mm. Structu-
re monomitique. Hyphes bouclées de 2,5-3 [xm diam. Basides de 13-
15 X 3,8 y.m, 4-spores. Gloeocystides rares. 
Trametes trogii Berk. 
Sur Populus nigra L. au Cortijo de los Chorros le 19.04, et sur Popu-
tus sp. au Cortijo del Portillo, le méme jour. 
Tyromyces caesius (Fr.) Murrill 
Sur Pinus hálepensis Mili.: Sierra de Espuña, 18.04. 
TjTomyces lacteus (Fr.) Murrill 
Sur Pinus hálepensis Mili, et sur souche de Cupressus sempervirens 
L. le 28.04 en Sierra de Espuña. Sur Pinus hálepensis Mili, prés du Coll 
deis Tudons, en Sierra d'Aitana, le 25.04. 
Hymenochaetaceae 
Hymenochaete rubiginosa (Dicks.) Lev. 
Sur Quercus ilex L.: Font Roja, 24.04. 
Phaeolus schweínitzii (Fr.) Pat. 
Sur Pinus sp. au Cortijo de los Chorros, 19.04. 
Phellinus ferruginosus (Schrad.) Bdot. & Galz. 
( = Ochroporus conjusus Donk, 1933) 
Sur Pinus hálepensis Mili.: Sierra de Espuña, 14.04, et Elche de la Sie-
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rra, 18.04; sur Quercus ilex L.: Molinicos, 18.04 et Sierra de Espuña 
(La Perdiz), 28.04; sur Rosmarinus officinalis L.: Molinicos, 18.04 et 
El Carche, 24.04. 
Soies hyméniennes de 40-60 X 6-7 p,ni. Soies marginales de 150-
220 X 7-8 nm. 
Comme observé par MALENQON e¡t BEBTAULT (1976: 47) sur d '̂au-
Ires récoltes effectuées en Espagne, les spécimens sur Romarin offraient 
une coloration teme, d'un brun voilé de gris, contrastant avec les exem-
plaires sur chéne, d'un ton toujours beaucoup plus franc. 
Phellinus pini (Thore ex Fr.) Ames 
Sur Pinus hálepensis Mili., une récolte en Sierra de Espuña le 14.04 
et trois autres le 25.04 en Sierra de Aitana. Sur Pinus pinaster Soland. 
au Campamento de San Juan de Riópar: 20.04. 
Phellinus pomaceus (Pers.) Mre. 
Sur Prunus amygdalus Stokes (= Amygdalus communis L.) dépérissants 
dans un verger abandonné, en Sierra d'Aitana, au-dessus de Sella, 25.04. 
Soies hyméniennes excessivement rares, manquant sur de larges sur-
faces, petites (16-18 X 5 jxm), á parois épaissies brun-rouge. Spores 
ellipsoides, hyalines puis peu a peu íeintées jusqu'á jaune fauve, la 
membrane un peu renforcée: 5,2-6 X 4,8-5,4 p.m. 
Phellinus punctatus (Fr.) Pilát 
(= Phellinus friesianus (Bres.) Bdot. & Galz.) 
Avec le précédent et sur méme support, le 25.04. 
Soies hyméniennes rares et mal conformées. Basides ovoides, 4-spo-
res: 15 X 8 \xm.. Spores subsphériques: 5,8-6,2-6,8 X 5,4-6 ixm, á mem-
brane épaisse de 0,5-0,7 p.m, les jeunes intensément dextrinoides en roux 
vif dans le Melzer, les adultes en roux palé ou méme, á la fin, en jaune 
á peine roussi. 
Phellinus torulosus (Pers.) Bdot. & Galz. 
Sur Quercus ilex L., Quercus rotundifolia Lamk., Quercus sp., a Carras-
ccy le 21.04, El Carche et Font Roja le 24.04 et en Sierra de Aitana le 
25.04. Une récolte sur Pinus hálepensis Mili, á la Font Roja le 24.04. 
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Espéce polyphage répandue sur de nombreux supports dans toute 
]a región rnéditerranéenne et qui, vers l'Est, s'étend jusqu'au Caucase. 
Malgré sa thermophilie —et en se raréfiant peu a peu— elle remonte 
pourtant assez haut en Europe (Irlande, Belgique, Danemark). Parasi-
,ie dangereux, quoique non obligatoire, et agent d'une pourriture du 
coeur des arbres vivants, elle vegete et fructifie tout aussi bien en sa-
prophyte sur les souches mortes et, tres souvent, développe ses car-
pophores tout á fait a u r a s du sol. 
Sur une branche morte indéterminée, mais probablement de chéne, 
nous avons rencontré au Barranco de Tagarina une forme entiérement 
résupinée, répondant á la description suivante: 
Plaque elliptique de 32 X 28 mm, épaisse de 20 mm au centre, de 
15 mm sur ses bords abrupts, ruguleux et fauve sombre. Surface po-
rée brun obscur, bombee; tubes brun ferrugineux stratifiés en deux 
couches séparées par une minee zone stérile brun fauve, les plus an-
ciens —en profondeur—'• hauts de 8 mm et la plupart emplis d'un my-
célium blanchátre, la couche superficielle, plus récente, atteignant 9 mm; 
pores bruns, arrondis, assez larges (3 á 4 par mm.). Chair subiculaire 
tres réduite, brun fauve. 
Structure dimitique compacte et paralléle dans les parois des tubes. 
Hyphes generatrices larges de 2 \i.m, gá et la rameuses, a parois min-
ees et hyalines, ou jaunes, et cloisons sans boucles. Hyphes squeletti-
ques de 2,5-3 \í.ra de diamétre, jaune doré a fauves s.l., aux parois épais-
sies ou solides, rectilignes ou un peu sinueuses, ne montrant que des 
cloisons de retrait éparses. Soies uniquement hyméniennes, fréquentes 
mais petites, brun rouge et a parois épaisses; aigues au sommet, ven-
trues vers la base qui est souvent oblique ou couchée: 17-20 X 6-8 y,m. 
Spores ellipsoídes, hyalines, faiblement épaissies (0,3 \xm), ni amyloí-
des ni dextrinoídes, avec un hile punctiforme: 4,2-5-(5,4) X 3,2-3,8 pim. 
A G A R Í C A L E S 
Boletaceae 
Suillus fluryi Huijsm. 
Quelques exemplaires sous Pinus halepensis Mili., vers Calasparra, le 
20.04. 
Rhizopogonaceae 
Rhizopogon rubesoens Tulasne 
Sous Pinus halepensis Mili, en Sierra de Espuña, le 14.04, et a Carras-
coy le 21.04. 
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Péridium filamenteux aux hyphes couchées, larges de 3-6-(8) y-m, 
non bouclées, hyalines ou jaunátres, réguliéres ou parfois dilatées au 
niveau des cloisons, entourées d'innombrables goutelettes ou de masses 
pigmentaires rougeátres, surtout ahondantes en profondeur. Laticiféres 
vermiformes épars dans la trame des logettes. 
Basides urniformes 3-6-spores, le plus souvent 4-spores: 16-18 X 5-
6 [xm. Spores hyalines ou jaunátres ni cyanophiles ni amyloídes, cylin-
dro-ellipsoides á cicatrice hasilaire étroite, souvent peu visihíe: (5,4)-
6,2-8,6 X 3,2-4 ¡am, avec fréquence de 7-7,5 X 3,3-3,5 |jim: 
Rhizopogon vulgaris (Vitt.) M. Lange 
(= Rhizopogon provinciális Tulasne) 
Sous Pinus pinaster Soland. a Mesones le 18.04 et vers Carrascoy, le 
20.04. 
Tres semhlahle au précédent mais distinct par l'étroitesse de ses 
spores (6,4-7,6 X 2,4-2,8 p,m) dont la largeur n'excéde pas 3 jjim. 
En raison de ses spores fusoídes particuliérement allongées (7-8-
9,2 X 2,6-3,3 iJi.m), la récolte de Carrascoy pourrait étre rapprochée du 
Rhizopogon vulgaris var intermedius Svrcek, tel que nous l'avons ob-
servé en novemhre 1977 dans la Sierra de Huétor, prés de Grenade, 
toujours sous Pinus pinaster (MALEN^ON et LLIMONA,- 1980). 
Tricholomataceae 
Clitocybe vermicularis Fr. 
Sous Pinus hálepensis Mili.: trois récoltes en différents points de la 
Sierra de Espuña le 14.04, et une sous Pinus, pinaster Soland., le 24.04, 
au Campamento de San Juan de Riópar. 
CoUybia stephanocystis Kühn. & Rom. 
(= Strobilurus stephanocystis R. Singer). 
Sur cónes de Pins, a Mesones, le 18.04 et au Cortijo de los Chorros, le 
19.04. 
Spores cylindro-ellipsoídes, hyalines, non amyloídes: 6-6,5 X 3-3,2 \¡.m. 
Revétement piléique de cellules piriformes dressées renfermant un pig-
ment vacuolaire brun. Cystides de 40-60 X 15-18 p.m, utriformes ou cy-
lindracées, a membrane modérément épaissie et sommet arrondi, coiffé 
d'une grosse masse cristalline sphérique large de 30-35 jxm. 
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CoUybia tenacella Pers. ex Fr. 
(= Strobilurus tenacellus R. Singer) 
Sur cónes de Pinus nigra ssp. salzmannii: Cañada de los Mojones, au-
dessus de Riópar, le 19.04. 
Basides 4-spores étroitement claviformes: 20 X 4 jxm, sans les sté-
rigmates. Spores larmiformes un peu arquees: 5,6 X 2,2-2,4 \¡.xa, non 
¿myloides. Revétement piléique hyméniforme á pigment vacuolaire brun. 
Cystides tres saillantes, fusoides, á parois minees et sommet aigu non 
cristallifére: 40-60 X 8-14 y,m. 
Melanoleuca arcuata (Fr.) Sing. 
Prairies d'altitude au voisinage de Pinus nigra ssp. salzmannii: Cañada 
de los Mojones, 19.04. 
Melanoleuca cognata (Fr.) Konrad et Maublanc 
Avec le précedent le 19.04, et sous Pinus pinaster Soland. le 20.04 au 
Campamento de San Juan de Riópar. 
Melanoleuca excissa (Fr.) Sing. 
Dans une prairie d'altitude parsemée de Pinus nigra ssp. salzmannii: 
Cañada de los Mojones, 19.04. Tres abondant. 
Mdbnoleuca melaleuca (Pers. ex Fr.) Mre. 
Sous Pinus nigra ssp. salzmannii a la Cañada de los Mojones, le 19.04; 
au Cortijo de los Chorros, également le 19.04, et sous Pinus pinaster 
Soland. au Campamento de San Juan de Riópar le 20.04. 
Omphalina obatra (J. Favre) Moser 
(—O. obscurata (Kühner) Reid pr.p.?) 
A terre: Mesones (alt. 1000 m env.), le 18.04. 
Un unique spécimen, conforme a la description macroscopique de 
l'espéce. 
Revétement piléique de gros éléments bouclés et couchés, larges de 
7-10 iJ,m, a pigment superficiel brun disposé en manchons continus ou 
en zébrures. Trame de filaments similaires mais plus gréles (4-5 p.m 
diam.) et moins fréquemment pigmentés. Basides claviformes 4-spores: 
30 X 9 pim, sans les stérigmates. Spores ellipsoides-ovoides en vue fron-
tale, ellipsoides á face dorsale aplanie en silhouette dorso-ventrale, et 
faiblement aplaties transversalement: 7,6-8,8-9,2 (hauteur sans l'apicu-
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le) X 5,2-5,6 (largeur) X 4,4-4,8 (épaisseur) iJim. Hyalines, lisses, non 
amyloídes, mais fortement cyanophiles dans la jeunesse. 
Dennis, Orton et Hora (1960: 203) pensent que l'épithéte ohscurata 
pourrait recouvrir un mélange de trois espéces voisines: O. ohatra, 
O. rustica et O. velutipes, dont les spores, comme calles de notre spéci-
men de Mesones, ne dépassent pas 9 jam de haut, alprs que celles de 
\'0. obscurata véritable atteignent selon eux 8-11 X 5-6 p,m et 8-11-
(13,2) X 5-6,2-(7) ixm d'aprés Kühner et Romagnesi; ceci tout récemment 
confirmé en (7)-8,5-12,5 X (4,5)-5-7 ixm dans une étude de CHR. Gubitz 
(Zeitschr. f. Mykol. 46 (1): 27-30, 1980). 
Entolomataceae 
Clitopilus hobsonil (Berk.) P. D. Orton 
(= Octojuga pleurotelloides Kühner) 
Sur écorce de Pinus halepensis Mili. Dunes de San Pedro del Pinatar, 
le 17.04. 
Trame piléique filamenteuse couchée aux hyphes non bouclées et 
hyalines, larges de 2,5-3 {xm, a parois minees faiblement amyloides en 
vineux viólete. Revétement de filaments gréles chargés de minuscules 
granulations éparse.s ou en bracelets. Spores largement ellipsoides, á 
(6)-8-10 cotes; subhyalines ou jaime palé s.l.: (6,4)-7-7,5-(8) X 4,8-5,4 p.m. 
Entoloma sp. (Stirpe «jubatum») (fig. 5) 
Dans l'herbe rase d'une clairiére calcaire de montagne bordee de Pinus 
pinaster Soland. et de rares Pinus nigra. Cañada de los Mojones, au-
dessus de Riópar, le 19 avril 1978. 
Chapeau 15-25 mm diam., campanulé puis évasé-voüté, a marge in-
fléchie et large umbo central arrondi tendant á s'effacer: gris ou brun-
gris sans tonalités rougeátres, non hygrophane mais éclairci en gris fu-
mée a sec; revétement peigné-soyeux, a peine peluché ou subgranulé 
au centre. 
Stipe central, confluent, robuste, élancé, progressivement élargi du 
haut vers le bas: 35-50 X 3-4 mm dans le haut et 6-8 mm á la base qui 
est arrondie, ou faiblement claviforme mais non bulbeuse. Blanc-gris, 
soyeux, striolé, cortiqué, poudré sous les lames, le reste glabre, farci 
d'une large moélle (puis creux?). 
Lames de largeur moyenne, adnexées-sécédentes ou arrondies et li-
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bres vers le atipe; inégales, grises puis gris-brun, I'aréte plus pále et 
festonnée-denticulée chez l'adulte. 
Chair pále, gris-brun sous le revétement piléique et au-dessus des 
lames, également dans le cortex du stipe mais en plus clair. Odeur fon-
gique agréable, sans particularité. 
Trame des lames réguliére á filaments larges de 4-6 {xm, rectilignes 
et non bouclés auxquels se mélent de nombreuses hyphes oléiféres. 
Basides claviformes ne paraissant pas bouclées, 4-spores, saillantes 
á maturité: 45-48-(58) X 11-15 \i,m., plus les stérigmates de 34 [Jim de 
haut. Spores bossuées tendant a l'élongation verticale, montrant d'ordi-
naire, et sans l'apicule, six bosses par contour, la face supra-apiculaire 
tres cambrée, le hile oblique et aigu: 10-11-(13) X 7-(8) [xm. 
Poils d'aréte incolores, isolés, rares, souvent méme tres espacés, cy-
lindracés, fusoides ou étroitement lagéniformes a long col obtus arron-
di en doigt de gant, nu et non capité; tres grands et diversement sail-
lants: 70-95-130 X 8-15-18 y,m. 
Chair piléique couchée, a filaments hyalins larges de 5-7 \3.xa, non 
bouclés, s'achevant en surface par de longs articles claviformes appri-
més, larges de 10-15-22 pim dans leur partie la plus dilatée, longs jusqu'á 
200 y,m et renfermant un pigment intracellulaire brun. En mélange, nom-
breuses hyphes oléiféres de 4-6 \un de diamétre, un peu toruleuses ou 
sinueuses. 
Obs.: Tres proche de l'Entoloma jubatum mais á spores plus grandes 
et surtout á poils d'aréte tout autres, volumineux, tres clairsemés, et 
non capités. Cette forme, que son extreme ressemblance genérale avec 
le jubatum typique pourrait permettre de ramener a une simple aberra-
tion accidentelle, répond selon toute vraisemblance á quelque chose de 
moins banal car elle n'est pas un cas unique. Avec son obligeance cou-
tumiére, M. H. Romagnesi avec qui nous en avions discute, nous a síg-
nale une récolte rapportée d'Autriche (Schamstein, 1.09.1973) et consi-
dérée de prime abord par lui comme un jubatum ordinaire, qui s'en 
est montrée différente, elle-aussi, par ses poils d'aréte. Un exsiccatum 
que notre éminent coUégue a eu l'amabilité de nous confier nous a en 
effet permis d'observer, comme 11 l'avait fait lui-méme, d'innombrables 
poils d'aréte hyalins ou brun clair rassemblés en bourrelet continu tout 
au long de la tranche des lames qui, de ce fait, apparaissait noire et 
hirsute a sec, ou brun clair dans le chloral. Tous de grande íaille, hya-
lins ou brun clair, généralement simples, divises par une ou deux cloi-
sons transversales non bouclées, ees poils se terminaient par un article 
cylindracé, ellipso'íde ou claviforme, de 40-65-80 X 9-12-18 p.m avec un 
FiG. 5. Entoloma cf. jubatum. No. 391/78: Carpophores et coupe de run d'eux, 
en grandeur naturelle. Deux basides et trois poils d'aréte x 1000 — Quatre 
spores X 2500. 
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sommet arrondi, jamáis resserré ou sub-capité comme il en est chez le 
jubatutn classique. 
En dépit done de ses spores de 8,4-9,2-10 X 5,6-6,8-(7,2) (jim similai-
res á celles du E. jubatutn typique, cette forme autrichienne s'écartait 
notablement de celui-ci, et tout autant de nos spécimens d'Espagne aux 
poils d'aréte différents et aux spores plus volumineuses. 
On constate done que, sous une morphologie en apparence uniforme 
répondant au taxon jubatum habituel, se dissimulent des éléments dis-
tincts par leur microscopie, éléments qu'il y aurait intérét á dépister 
pour connaltre leur nombre, leur fréquence et leur fixité, et definir en 
demiére analyse leur valeur taxinomique exacte. 
Bolbitiaceae 
Agrocybe aegerita (Brig.) R. Singer 
Sur tronc á'Ulmus sp. a Hellín, prés Albacete, le 18.04, et sur une sou-
che non identifiée au Cortijo del Portillo, le 19.04. 
Agrocybe pediades (Pers.) Fayod 
Prairies d'altitude, dans l'herbe rase: Cañada de los Mojones, 19.04. 
Strophariaceae 
Psilocybe coprophila (Bull. ex Fr.) Quélet 
Mesones, le 18.04. 
Coprinaceae 
Copriniis disseminatus (Pers. ex Fr.) S. F. Gray 
Auprés d'une souche: Campamento de San Juan de Riópar, 19.04. 
Spores brun foncé mais non opaques s.l. (Chloral), ellipsoides, lé-
gérement aplaties, á face dorsale aplanie et pore apical tronqué: 8,5-
10 X 5-5,5 X 4,6-5,2 jjtm. Revétement piléique celluleux traversé de 
grands poils épars tres saillants, vaguement lagéniformes, hyalins et 
frágiles: 60-100 X 12-19 y,m. 
Espéce báñale en Europe moyenne mais qui se raréfie a l'approche 
des régions méditerranéennes et devient pratiquement inexistante en 
Afrique du Nord. Aprés quarante années de séjour en Algérie, Rene Mai-
re n'en a effectué que deux récoltes, et G. Maiengon une seule en trente-
Champignons de la Péiünsule Ibérique: VII • Flore vernale du SE. 71 
sep ans, au Maroc. Sa présence dans le sud de la Péninsule Ibérique 
est done un intéressant pointage a relever. 
Cortinariaceae 
Cortinaiius romagnesii R. Henry 1937 (fig. 6-A) 
En troupes, cespiteux par 2-3 ou isolé, sur une ancienne place a feu 
dans une clairiére herbeuse á proximité de Pinus pinaster Soland. Cam-
pamento de San Juan de Riópar, le 20 avril 1978. 
Carpophores de petite taille. Chapeau 17-20-(23) mm diam., campá-
nula a large mamelón arrondi; puis évasé, finalement étalé, la marge 
demeurant infléchie et le mamelón persistant au centre; marrón ou bai 
fauve, le mamelón obscur et la périphérie éclaircie, l'ensemble longtemps 
voilé d'une cortine blemche, surtout visible dans la región discale, fina-
lement nu et montrant alors des tons plus francs; radialement peigné-
soyeux, lisse, ne semblant guére hygrophane (récolté par temps sec!) 
et lustré quand bien ressuyé. 
Stipe robuste pour sa taille: 17-20-22 x 3-4 mm, cylindracé, égal ou 
un peu dilaté vers la base, arqué-ascendant ou droit, brun-roux clair 
dans le haut, plus coloré en bas, mat, lustré á sec, strié-soyeux sous les 
débris fibrilleux de la cortine qui le voilent dans la jeunesse puis s'effa-
cent peu á peu, l'extréme base souvent villeuse; ferme, fistuleux, á chair 
brun rougeátre peu foncé. 
Lames brun-fauve, ferrugineuses quand chargées eii spores, modé-
rément serrées, inégales, les plus courtes arrondies en arriére, les gran-
des lames adnées de toute leur hauteur ou plus ou moins profondément 
échancrées, l'aréte tuméfiée et glabre, rectiligne, ou festonnée chez les 
sujets ágés. 
Chair ferme partout, brunátre, inodore et sans goút particulier. 
Basides claviformes 4-spores: 30-33 X 8 \ím sur les faces des lames, 
plus vigoureuses á l'aréte: 35-38 X 8-10 y,m, plus stérigmates hauts de 
3-3,5 jxm. Arete homorphe fertile, a nombreuses basides mélées de poils 
claviformes (cheilocystides ?) de 35-40 x 8-10 y,m, tres semblables a des 
basidioles mais optiquement vides. Spores fauves s.l., finement verru-
qüeuses, amygdaliformes, á petit hile lateral aigu, á sommet fréquemment 
atténué-ogival et a face dorsale plañe n'ébauchant qu'une tres légére dé-
pression supra-hilaire a peine sensible. Tailles variables en raison d'une 
tendance généralisée á l'élongation: (8)-8,5-10,5-(12) X (4)4,5-5-(6) [im, 
le type le plus fréquent étant de 9,5-10 X 4,8-5 jxm. 
Sous une minee cortine de filaments hyalins apprimés larges de 
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3 jjun environ, revétement piléique couché d'hyphes de 7-13 ixm diam. 
á membrane un peu renforcée brun clair, chargée de granules ou de zé-
brures pigmentaires brun foncé. Hypoderme similaire mais aux élé-
ments sensiblement plus gros, de 10-20 y,ni de large. Chair couchée, ré-
guliére ou subréguliére, d'hyphes de 6-8 p,m aux parois minees, núes ou 
parsemées elles aussi de ponctuations pigmentaires éparses. 
Obs.: Petit Cortinaire bien caractérisé par sa taille réduite, son appa-
rition printaniére, son habitat carbonicole et ses spores atténuées au 
sommet. Peu connu, creé en 1937 par R. Henry sur une récolte effec-
tuée prés de París par H. Romagnesi. Celui-ci a eu l'amabilité —dont 
le remercions vivement ici— de nous faire parvenir un fragment de 
cette récolte origínale (Yerres, avril 1935), et d'une seconde provenant 
de Chamaliéres (Puy-de-Dóme, sous Pinus, leg. M. R. Boutteville, 29 mars 
1966, det. H. Romagnesi). Dans les deux cas, l'ensemble des caracteres 
s'est montré identique á ceux des spécimens du Campamento de Riópar, 
sous la seule reserve de spores tres légérement plus petites: 8-9-10,8 X 4,5-
5,4-5,8 y.m, avec le rapport L/1 = 1,93 pour ees spécimens franjáis, con-
tre L/1 = 1,98-2 chez les échantillons espagnols. 
Crepidotus mollis Schaeff. ex Fr. 
Au Cortijo del Portillo, le 19.04. 
Crepidotus Variabills (Pers. ex Fr.) Quélet 
Sur éclats de bois de Quercus rotundifolia Lamk.: La Casa de la Nogue-
ra (Riópar), 20.04. 
Inocybe abietis Kühner (fíg. 6-B) 
Abondant le 20.04 au Campamento de San Juan de Riópar, dans l'herbe 
ou les aiguilles, au voisinage de Pinus pinaster Soland. 
Chapean bai, unicolore ou plus foncé au centre, campanulé-évasé: 
25-35 mm de diamétre, á marge infléchie; soyeux-rimeux et souvent fissu-
ré á la marge avec l'áge. Stipe ferme, moyen ou élancé: 30-65 X 4-6-(7) mm, 
égal ou im peu dilaté mais non bulbeux a la base, strié sans excés, 
blanc-rosé ou ambré, pruineux sur une grande étendue —au moins la 
moitié supérieure— plein d'une chair soyeuse. Lames modérément ser-
rées, inégales, les plus grandes atténuées ou échancrées au stipe; argila-
cées, á arete concolore. Chair blanc jaunátre, sans odeur ou á peine sen-
siblement spermatique chez quelques individus. 
Basides claviformes, 4-spores: 30 X 7 pm plus les stérigmates hauts 
FiG. 6. A, Cortinarius romagnesii R. Hry.: Carpophores et coupe x 1/1; Cinq 
spores X 2500.—B, Inocybe abietis Kühner: Carpophores et coupe x 1/1; trois 
pleurocystides x 1000, et six spores X 2500. 
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de 4 ixm. Spores brun clair s.l., ellipsoídes ou amygdaliformes á face 
dorsale aplanie ou quelquefois déprimée á mi-hauteur, le sommet arron-
di ou conique-obtus: 8-9,6-10,5-(12) X 4-4,6-5 y,m. 
Arete des lames montrant un mélange de poils claviformes bouclés 
et courts: 20-30 X .7-10 p,m a paroi minee, et de cystides cristalliféres 
de 45-65 X 10-16 p-m cylindracées ou fusoides, épaissies jusqu'á 1-3 jjim 
au sommet, mélées de quelques autres á parois minees et sommet arron-
di dépourvues de cristallisations. Pleurocystides étirées ou obéses á 
sommet cristallifére et membrane épaissie a 1-3 [xm dans leur partie 
supérieure: 50-65-70 X 10-13-15 iJim, et d'autres, en nombre réduit, sim-
plement claviformes, a parois généralement minees ou sub-minces (1 p,m) 
et sommet nu ou peu chargé: 50-65 X 12-18 jjim. Pruine du stipe formée 
par des bouquets de cystides á morphologie de plus en plus dégradée, 
et filamentisée, a mesure que l'on s'éloigne des lames vers la base. 
Inocybe abjecta Karsten 
Deux petits spécimens au voisinage de Pinus pinaster Soland., á Meso-
nes le 18.04. 
Cystides d'aréte et faciales identiques, fusoides plus ou moins obé-
ses, a parois épaissies et col modérément allongé, cristallifére au sommet: 
40-55 X 13-15-17 pm. Spores ovoides, a sommet atténué en ogive obtu-
se, un peu ventrues en vue frontale, et a face dorsale faiblement apla-
nie; brun clair s.l.: 9,6-10,4 X 5,5-6,4 \¡.Ta.. 
Inocybe acuta Boudier, sensu Kühner (1932) (fig. 7-A) 
(= Inocybe umboninotu Peck. «var.» sensu J. Lange 1917, et sensu 
R. Heim 1931). 
Sous Pinus pinaster Soland. au Campamento de San Juan de Riópar, 
le 20.04. 
Chapean de 18-25 mm diam., conico-campanulé puis évasé en con-
servant un mamelón central aigu; peigné-soyeux, sub-rimeux, bai terne 
avec le mamelón un peu plus roux. Stipe élancé: 28-35 X 3,5-4 [xm (á mi-
hauteur), égal ou tres légérement dilaté á la base, plein, ferme, lavé de 
brun tres pále, strié, glabra, avec seulement quelques flocons sous les 
lames. Lames argilacées á arete plus claire, inégale. Chair blanche par-
tout, soyeuse dans le stipe, peu odorante. 
Pleurocystides sub-cylindracées ou fusoides á col mal dégagé et som-
met cristallifére arrondi, bouclées a la base et a parois minees n'excé-
FiG. 7. A, Inocybe acata Boudier: Carpophores et coupe x I/l; denx pleurocys-
tides X 1000 et deux spores x 2500.—B, Inocybe grammopodia Mal^n.: Carpopho-
res et coupe X 1/1; deux pleurocystides x 1000 et cinq spores X 2500. 
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dant pas 1,5 txm crass. dans le haut: 50-75 X 15-18 p,m. Cystides d'arcte 
similaires ou un peu plus ventrues: 45-65 X 14-20 (Jim. Spores gibbeu-
ses á 10-12 bosses arrondies bien dégagées et hile oblique aigu; brun-
jaune clair (glycérine), mesurant: 10,8-12 X 7-7,5 ptm «hors-tout». 
Inocybe bongardii (Weinm.) Quélet 
Au Cortijo de los Chorros, le 19.04. 
Inocybe friesii R. Heim, sensu Kühner (1955: 63) 
Fréquent en altitude sous coniféres. Une dizaine de récoltes entre 1000 
et 1500 m dans la región de Riópar, sous Pinus pinaster Soland: Meso-
nes, 18.04; Chorros del Río Mundo, 19.04; Campamento de San Tuan de 
Riópar, 20.04. 
Chapeau 30-40-(50) mm diam., campanulé á large unbo et marge in-
fléchie, á la fin évasé et méme étalé á bords retroussés; brun-fauve á 
fauve sale plus ou moins obscur et terni, glabre, peigné-apprimé mais 
non rimeux, les bords seuls gá et la fissurés avec l'áge. Stipe cylindracé, 
égal, non bulbeux, le plus souvent robuste: 40-50-60 X 7-8 mm (á mi-
hauteur) parfois élancé et alors plus gréle: 45-65 X 4-5 mm, roux pále, 
ocre rosé clair ou rose dans sa región supérieure, pálissant vers la base, 
qui est bíanche ou presque; strié-fibreux, plein d'une chair fissile sou-
vent rosee dans le haut, floconneux ou pruineux sous les lames et jusqu'á 
mi-hauteur au moins, faiblement fibrilla au-dessous. Lames étroites: 
3-4 mm á la moitié du rayón piléique, peu serrées, inégales, sublibres, 
grises puis argilacées ou brun argileux, l'aréte concolore, entiére ou 
serrulée. Chair piléique blanchátre á odeur nulle ou faiblement sperma-
tique-terreuse. 
Pleurocystides fréquentes, á base bouclée, muriquées au sommet, 
fusiformes et d'ordinaire peu ventrues, atténuées dans le haut en col 
mal défini ou la paroi s'épaissit jusqu'á prés de 3 [xih: 45-65-75 X 11-
20 p,m. Cheilocystides similaires ou un peu plus élancées: 45-60-75-100 X 
X 10-15-18 [xm, mélées á leur base de nombreux poils claviformes á pa-
rois minees: 25-30 X 9-10 iJim. Caulocystides en touffes, rappelant les 
cystides d'aréte mais se dégradant en s'éloignant des lames jusqu'á de-
venir tubuleuses tout en conservan! une membrane un peu épaissie et 
un sommet cristallifére: 90-100 X 5-6,5 jxm, retournant au-delá au fi-
lament non différencié. 
Spores amygdaliformes-ventrues á sommet obtus óu atténué en ogi-
ve, la face dorsale montrant ou non une légére dépression un peu au-
dessus du hile: (9)-9,5-11,5-12,6 X 5,4-6-7 y,m. 
Chanipignons de la Péninsulti Ibérique: Vil - Flore vernale du SE. JJ 
Obs.: Sígnale sous Pinus sylvestris L. en Catalogne par R. Heim (1934: 
121) sous le nom de /. friesii f. laricina. 
Inocybe granunopodi'a G. Malangón (1970) (fig. 7-B) 
A la Cañada de los Mojones, au-dessus de Riópar, sous Pinus nigra, 
le 19.04, et dans l'herbe rase prés de Pinus pinaster Soland. au Cam-
pamento de San Juan de Riópar, le 20.04. 
Chapeau 25-50 mm diam., subglobuleux chez le tres jeune mais vite 
campanulé et plus ou moins largement évasé a bords retombants, á la 
fin étalé et sinueux, le centre demeurant soulevé d'un large mamelón 
arrondi peu saillant; épais, bai obscur et uní au disque, plus clair, plus 
gai, aminci et peigné-fibrilleux en périphérie, la marga davanant fissurée 
ou rimeuse, voilée au debut des vestiges d'une cortine argéntea fugace. 
Stipe robuste: 25-45 x 6-8 mm, égal avec une base élargie sub-bulbeu-
sa; ferme, plein d'une moelle fibrilleusa, blanc jaunátre puis rose ocra-
cé, fortement strié du haut en bas et pruineux dans toute sa moitié su-
périeiu'e. Chair blanchátre, cotonneuse dans le chapeau, soyeuse dans 
le stipe oü elle se lave souvent de rosé dans le haut et au moins dans 
le cortax. Odeur spermatique peu accentuée. 
Pleurocystides muriquées nombreusas, cylindracées ou fusoides-étroi-
tes á paroi épaissie dans la col jusqu'á 2-3 p,m; hyaliñas, jaunissant peu 
dans l'ammoniaque et seulement quelques-unes: 50-60 X 8-13 nm. Cys-
tides d'aréte identiques ou un peu dégradées, plus jaunissantes, mélées 
á des poils piriformes courts. 
Spores amygdaliformes á sommet obtus ou atténué at face dorsale 
parfois déprimée: 8-9,6-10,6 X 4,4-5-5,6 p-m chez les spécimens du Cam-
pamento de Riópar; plus grandes, á sommet plus ogival et dépression 
médio-dorsala plus constante et mieux marquéa chez ceux de la Caña-
da de los Mojones: 12-13 X 4,8-5,4 jxm. 
Obs.: Espéca printaniére décrite des cédraies du Maroc (Rif, Moyen 
Atlas), longtemps considérée comme cédricole exclusive mais observée 
dans les mémes régions au milieu de foréts mélées á Quercos faginea 
Lamk. et Quercus ilex L.; récoltée chaqué printemps sous Quercus ilex 
L. dans le Midi da la Franca prés d'Avignon (L. Rioussat in Hit. 22.03.79). 
Nouvalla pour la Península Ibérique. 
Inocybe lanuginella (Schrot.) Konrad at Maublanc 1937 (fíg. 8-B) 
(= Inocybe cicatricata Eli. & Evarh. sensu Heim —Inocybe decipientoi-
des Peck. 1907— Inocybe globocystis Velenovsky 1920). 
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Fréquent: en troupes, isolé ou fasciculé dans l'herbe rase d'une prairie 
d'altitude au voisinage de Pinus pinaster Soland.: Campamento de San 
Juan de Riópar le 20.04. 
Chapeau 8-10-12 mm diam., typiquement conico-évasé, plus rarement 
étalé jusqu'á tabulaire, les bords infléchis et le centre surmonté d'un 
petit mamelón arrondi bien marqué; peigné, non rimeux, marrón clair, 
voilé au debut d'une cortine blanche ou grisátre, villeuse, apprimée, 
continué ou rompue en plaquettes superficielles et restant longtemps 
appendiculée á la marge des jeunes spécimens. Stipe robuste pour sa 
taille: 20-30 X (l,5)-2,5-3 mm, plein, élancé á base souvent tordue chez 
les spécimens fasciculés mais non bulbeux, orné dans la jeunesse d'une 
cortine blanche qui le relie á la marge piléique; marrón clair pálissant 
dans le haut, et soyeux; nu á sa partie supérieure mais chargé dans sa 
moitié basilaire de fibrilles concolores éparses ou assemblées en anneaux 
incomplets. Lames argilacées puis bruñes, inégales et assez serrées. 
Chair jaunátre, soyeuse dans le stipe, á odeur fongique vaguement sper-
matique ou iérrense. 
Cystides faciales á paroi minee (1 ixm), éparses, claviformes, ovoides 
ou lourdement lagéniformes, á col non défini et sommet nu, á peine 
pondré chez certaines de quelques granulations amorphes: 50-65 X 17-
30 p.m. Cheilocystides nombreuses, similaires aux precedentes mais plus 
petites et parfois piriformes: 35-45 X 15-25 p,m, beaucoup d'entr'elles 
se dégradant en poils fusoides ou claviformes, capités ou non, et á pa-
rois minees. 
Spores verticalement étirées, gibbeuses, á contour d'ensemble pen-
tagonal, montrant 6 a 8 bosses par sporoide, la bosse apicale conique 
et bien saillante, les autres au contraire adoucies, surbaissées et peu 
distinctes: (8)-9-ll,4 X (4,6>5-5,6 [x.m. 
Obs.: Spécimens entrant dans les limites de 1'/. lanuginella máis par-
ticuliers par leur petite taille et leurs spores étroites dont la largeur 
n'exoéde pas 5,6 p,m contre les 6-7,8 jxm habituellement observes chez 
les exemplaires typiques. On peüt également noter dans leur sporée 
quelques éléments demeurés á l'état fondamental —sans bosses— á pro-
fil amygdaliforme uni et, bien entendu, de petite taille: 8 x 5 {jim. 
Inocybe leptocystis Atkinson (fig. 8-A) 
Un unique exemplaire sous Pinus pinaster Scüaná. au Campamento de 
San Juan de Riópar, le 20.04. 
FiG. 8. A, Inocybe leptocystis Atkinson: Un carpophore et sa coupe x 1/1; quatre 
pleurocystides X 1000 et quatre spores X 2500.—B, Inocybe lanuginella (Schrot.) 
Kd. &. M.: Carpophores isolés ou groupés et coupe de l'un d'eux X 1/1; trois 
pleurocystides x 1000 et sept spores dont Tune (en bas) demeurée sans bosses, au 
stade du volume fondamental initial x 2500. 
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Chapeau (jeune) hémisphérique á centre soulevé, chátain avec le dis-
que voilé d'un fibrillum argenté rompu en écailles apprimées rappelant 
Vlnocybe macúlala; le reste dégagé, soyeux-péigné (et r imeux ?). Stipe 
íerme, robiiste, blanchátre lavé d'arnbré clair; fortement strié, á peine 
floconneux sous les lames et plein d'une chair fibreuse. Lariies ocracées, 
pales (jeunes), inégales et libres. Odeur spermatique fugace a la coupe. 
Nombreuses pleurocystidcs muriquées, étroites, rétrécies á mi-hau-
teur et s'achevant en base longuement atténuée, le col allongé, typique-
ment cylindracé ou montrant un ou deux étranglements; parois a peine 
épaissies jusqu 'á 1 \xm, hyalines, non jaunissantes dans l 'ammoniaque: 
60-70 X 7-10-(13) [Jim. Cheilocystides similaircs mélées a la base de nom-
breux poils claviformes de 20-30 X 6-8 pim. 
Basidcs 4-spores, claviformes: 28 x 10 ¡Jim plus stcrigmates hauts 
de 5 (im. Spores amygdaliformes allongées á sommet subconique et dé-
pression médio-dorsale par tout marquée: (10)-10,4-11,5-(13) X (4,2)-4,4-
5-(5,4) jjim. 
Inocybe roseipes G. Malengon (1970) (fig. 9-A) 
Epars , isolé ou plus souvent fasciculé par 3-5 dans l 'herbe et les aigui-
l!cs. Prairier, d 'alti tude sous Pinus nigra á la Cañada de los Mojones, 
au-dessus de R.iópar, le 19.04, et sous Pinus pinaster Soland. le 20.04, 
au Campamento de San Juan de Riópar. 
Chapeau 25-45-(65) mm diam., longtemps conico-campanulé puis ouvert 
jusqu 'á sub-plan en conservant un large mamelón surbaissé et obtus; 
revétement b run fauve terni d'un voile grisátre sur Tumbo, ailleurs 
éclairci en ocracé sale, peigné-rimeux, fibrilleux-apprimé, généralement 
glabre mais pouvant exceptionnellement se rompre en écailles ou mé-
chules retroussées chez de rares individus ágés, la marge aigue á la fin 
tissurée. Stipé élancé, robusta: 35-55-(70) X 4-7-(12) mm, cylindracé, 
cgal, á base parfois un peu tuméfiée mais non bulbeuse; rose ou rose 
ocre dans ses deux-tiers supérieurs, pálissant au-dessous jusqu 'á blanc 
á l 'extréme base; brillant, strié, floconneux sous les lames, nu ailleurs, 
plein puis farci ou étroitement fistuleux, á chair fissile d 'un jaune rosé. 
Lames minees moyennement serrées, inégales, sublibres ai; stipe, élar-
gies-arrondies vers la marge piléique, grises, argileuses, fongant jusqu 'á 
bai avec la sporulation, l 'aréte plus pále au debut mais finalement con-
colore. Chair piléique blanc jaunát re , cotonneuse, á faible odeur sper-
matique á la coupe. 
Pleurocystidcs muriquées fuso'ídes, étroites, leur moit ié inférieure 
'entrue et at ténuée vers le pédicule, leur partie supérieure étirée en col 
FiG. 9. A, Jnocybe roseipes Mal^n.: Carpophores et coupe x 1/1; trois pleuro-
cystides x 1000 et deux spores X 2500.—B, Inocybe (sqtiamata Lge.): Deux car-
pophores X 1/1; poils d'aréte x 1000 et trois spores x 2500. 
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élancé, aminci, subcylindracé, á membrane diversement épaissie de 1,5 
á 3 jjim, ne jaunissant pas de fagon sensible dans Tammoniaque: 55-65-
80 X 11-14-(17) {xm. Cystides d'aréte similaires mais diversement dégra-
dées, les unes amincies les autres plus ventrues, mélées de poils clavi-
formes bouclés, de 20-30 x 8-9 [xm. Caulocystides effilées a parois min-
ees (moins de 1 p,m): 50-65 X 10-12 n,m. 
Spores amygdaliformes á sommet ogival et face dorsale accusant 
une faible cambrure supra-hilaire ou, plus rarement, une dépression me-
diodorsale: (8,4)-9,5-10,6-ll,5 X 5-6-(6,6) p,m. 
Obs.: Uniquement connu jusqu'á-présent des cédraies du Moyen Atlas 
(Maroc); nouveau pour la Péninsule Ibérique. 
18.04. 
Inocybe cfr. squamata J. Lange (fig. 9-B) 
Sous Pinus pinaster Soland., á Mesones, le 
Chapeau conico-campanulé: 20-30 mm diam. á sommet obtus non 
papillé, a revétement d'un marrón uniforme, villeux, rompu sur le dis-
que en méchules apprimées. Stipe élancé: 40-50 X 4-5 mm, égal, non 
bulbeux, marrón clair pálissant dans le haut, lavé de rosátre á sa partie 
inférieure, strié et chargé de quelques fibrilles ou méchules éparses dans 
le bas; plein á chair soyeuse et inodore. Lames larges de 5 mm modéré-
ment serrées, inégales, libres, jaune-brun. 
Pas de pleuro- ni de cheilocystides capitées. Arete occupée par de 
grands poils claviformes á base bouclée: 50-65 X 10-13 p.m. Spores ellip-
soides ou phaséoliformes, lisses, tres grandes: 13,6-16 X 7-7,6-(8) \¡.va. 
Obs.: Entre dans le groupe des Rimosae en raison de son revétement 
piléique apprimé, quoique rompu en méchules. Proche de /. squamata, 
il en différe par son habitat, ses carpophores au port plus élancé et ses 
spores tres sensiblément plus grandes. L'un de nous (G.M.) a étudié au 
Maroc un spécimen similaire récolté sous Pinus pinea L. prés de Tán-
ger (R. Bertault leg., 1.XI.1959). 
Paxillaceae 
Faxillus panuoides Fr. 
Fréquent sur Pinus halepensis Mili, dans les Sierras de Espuña et de 
la Fuensanta, entre les 14 et 28.04. 
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G A S T E R O M Y C E T E S 
Lycoperdales 
Calvatía utiifomiis (Bull. per Pers.) Jaap 
(= Calvatia caelata (Bull. per Vitt.) Morgan. 
Au Cortijo de los Chorros, le 19.04. 
Lycoperdon perlatum Pers. 
(= Lycoperdon gemmatum Fr.). 
Sierra de España, 14.04; Cortijo de los Chorros, 19.04; Sierra d'Aitana, 
25.04 
Lycoperdon pusillum (Batsch trans Pers.) Schum. 
Cortijo de los Chorros, 19.04. 
Geastnun fttnbriatum Fr. 
Sierra d'Aitana, 25.04. 
Geastnun pectinatvun Pers. 
Cañada de los Mojones, 19.04; Campamento de San Juan de Riópar, 20.04. 
Geastrum triplex Jungh. 
Sierra de Espuña, 28.04. 
Nidulariales 
Crucibulum laeve (Huds. trans Rehl) Kambly 
Sur bois décomposé de Pinus halepensis Mili.: Sierra de Espuña, 14.04; 
et débris végétaux non identifiés a Riópar, le 20.04. 
Cyathus olla Batsch trans Pers. 
Sur débris végétaux, á Mesones, le 18.04. 
Tulostomatales 
Tulostoma brumale Pers. per Pers. 
Mesones, le 18.04. 
Tulostoma fimbriatum Fr. 
Carrascoy, le 21.04. 
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